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Procurez-vous sans retard et sans débourser d argent le tome 
premier du nouveau Manuel d’agriculture préparé par les pro- 
fesseurs du Collège Agricole de Ste-Anne de la Pocatière.

66 T CL 99Les Champs
Le manuel le plus récent, le plus complet, le plus simple et 
pratique encore publié, pour ! usage des cultivateurs et de la 
jeunesse rurale.. *

Collectez dans votre paroisse six nouveaux ou anciensabonne- 
ments au “Bulletin de la Ferme à 50e par année, adressez la 
liste des abonnements perçus, avec 1 argent ($3.00) et vous re­
cevrez. ce magnifique et utile volume sans retard.

Une condition à respecter

11 faut que les six collections ou nouvelles recrues parviennent 
d’un seul envoi à

LE BULLETIN DE LA FERME
Québec.Case 159, St-Roch,

les

1

6
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LiRACE HOLSTEINS Concours de ponte canadien
12ême SEMAINE

Bien que plusieurs palonets n’aient 4. Bit i jue 1 g 
pauvres résultats au cours de cette sen aille . le chit - 
ire glob al de la récolte d’a uisd passe de 125 celui 
de la sen aine précédente. Les meilleurs résultats 
ont été produits par les parquets de races lourdes 
Plusieur <oiseaux ont com mencé leur pente aurouls 
de la dernière semaine et le nom: te des pondeuses 
s’est accru de ce fait à 190.

1e p ids des œufs est bon cii g’a’ral, des par- 
mets ayant tabliun record moyen de 24 onces it la 
douzaine 1 Durant cette dermere semaine i! n’y a eu 
su un reulouf qui n’avait pasle poids voulu.

Les parquetsqui avaient tenu la tête du eoped urs 
,usquici n’ont pas donné d’aussi Ions résultats que

Panier aux Lettres Les meilleures
variétés céréales“ICI ET LA” Nous ne répondons qu’aux lettres portant 

la signature et l’adresse de nos abonnes Compérati

Elevage

Arleattur

Industrie la

Par K. COX, Ferme expérimentale 
fédérale. Nappan, N.-E.

. Sur la ferme expérimentale fédérale de 
Nappan, N.-E.. les anciennes variétés ré- 
guheres de céréales, jugées d'après le: 
rendement Brut, ont toujours égalé ou 
dépassé les espèces plus nouvelles, intro- 
duites dernièrement. Sous certains rap- 
ports, cependant, ces espèces nouvelles 
sont supérieures aux anciennes, par exem- 
ple, la précocité de la maturité, la résis- 
tance à la maladie et la qualité du grain, 
spécialement en ce qui concerne le Blé.

Parmi les variétés de blé essayées, il y 
en a trois que l'on recommande pour

dans le monde des éle- 
veurs de Noir et Blanc

Rép. à J.-P. Compton. Sta. Nous ne pouvons 
vous fournir d'adresse au sujet des morceaux rue
vous désirez vous procurer. Nous croyons que les 

bijoutiers eux-mêmes achètent leurs or caux dé
mer 
mw

CHEZ U N NOUVEL ÉLEVEUR.
Lucette Giard: propriété de M Amé-

Cagnow de S otichel de Bellechasse, ans et 31 jours: 18 370 Ibs delait à 12125,
SiCEL the finir un record (411 mérite d être s de gros 

connu dee éleveurs et de tous ceux qui

particuliers, qui contléchange deleursi 
avec retour sur des neufs.-

Volume XXII Henri C
de gras.

sintére s ait a l’élevage du Noir et Blane 
Entrée dans lr catégorie des vaches de 1 
ans. classe de 365 jours, cette vache vient 
de finir sa période de lactation avec un 
record de 22 005bs e lait et 727 lhs de

Les éleveurs de Noir et Blanc ont exposé d'nabitudé Lestroisplisgre 
àla Royale de 1933, 76 animaux de plus sont es stivants 
qu en 1932. Parquet

* ** 7 P... H. W. Kettles ..
L'association dès éleveurs de Holstein 1 R B.. F. Teasdale, 

de la Nouvelle Zélande a rendu obligatoire a—
le système photographique pour l'enregis- 
trement des animaux. Ce système permet 
l'identification d'un animal à n'importe 
quelle époque de sa vie: La photographie 
de l'animal est obligatoire à la fois pour 
les demandes d'enregistrement et de trans-

. fort. Cette identification, tout en étant 
plus rapide, est aussi plus à la portée des 
éleveurs. Cette même association exige

Points (ufs 
44 1 46 
43 4 44

433 4.3gras. Elle doit en plus mettre bas vers la 
mi-vrit:

Reine Ladoga Vetchthilde, autre vache 
lu troupeau de M Gagnon vient de finir 
son record avec 977: bs de lait d'un dosage

l'emploi général; ce sont les Huron. 
Fife rouge hâtif et blé blanc de Russie. 
Ces blés mettent en moyenne de 104 à 
106 jours à mûrir, ils ont une paille 
d'une bonne longueur et d'une bonne 
force, et il n'y a pas eu entre eux de 
différence significative de rendement sur 
dette ferme. Le Huron parait être un peu 
plus résistant à la rouille et un peu plus 
sensible à la carie que les deux autres. 
Lé Garnet est un blé plus précoce, qui‘ 
met en moyenne 97 jours à mûrir et 
dont le grain est un peu meilleur, mais 
il a rendu 11 pour cent de moins que les 
autres en ces six dernières années. Ce- 
pendant, le Garnet peut être recomman- 
dé à ceux qui désirent avoir une variété, 
plus précoce, de meilleure qualité.

En ce qui concerne l'avoine, il 1 a 
aussi trois variétés, généralement re- 
commandées: la Victoire et la Bannière, 
qui mûrissent généralement en 99 jours, 
et la pluie d'or (Gold Rain), qui mûrit 
en moyenne un jour plus tôt. La Pluie 
d'or est une avoine jaune chez laquelle 
le pourcentage de balle est un peu moins 
élevé que dans les deux autres. Toutes 
ces variétés se valent au point de vue du 
rendement, il n'y a pas eu entre elles de 
différence significative pendant une série 
d'années. On recommande l'avoine Alaska 
à ceux qui désirent avoir une avoine 
hâtive, car elle mûrit en 86 jours environ 
mais elle rapporte moins que les trois 
autres, plus tardives.

L'orge Charlottetown No. 80, une va- 
riété d'orge à deux rangs, a toujours 
mieux rapporté que les autres espèces de 
ce genre, mais nous recommandons la 
Mensury Ottawa 60 ou la O.A.C. No. 21 
à ceux qui désirent avoir une variété à six - 
rangs. Quelques-unes des variétés nou- 
velles à barbe lisse donnent un bon 
compte d'elles-mêmes, mais elles n'ont 
pas encore été éprouvées pendant un 
nombre suffisant d'années pour que nous 
puissions nous prononcer d'une façon- 
définitive sur leur valeur.

est donné 
tionnaires 
rée de ( 
générale a 
Queen's - 
1934 à 1

Ta position des six meilleurs parquets depuis le 
début de ce concours a subi des modifications au 
aptes dela semaine. Nonk en vovorra la liste ci-

en gras tout prit de 3 
était entrée .dans 1 
dite de deux ans.

ente vache 
catégorie

38 L..B. Reliable P. Farm
4 1.B.. W W. Bromby..
19 R.B.,G. W.Grant...............
7 R.B..R. W. Kettles.............
33.L.B..G.S.Tayler..
20 R.B., H T. Blanchard ...

471 7 469
315 3 352
306 8 331

. 287 2 313
284 & 304
226 1 231

II y a quelque temps. VI. David Roy. 
pionnier de l’élevage du Noir et Blanc, 
dans le comté de Bellechasse, vendait deux 
vaches Holstein aux Révérends Frères des 

Ecoles Chrétiennes de Fte-Foy. Tous: 
savent que la r nommée le M. Roy, en 
temps qu'éleveur. est établie depuis long- 
temps. Les succès qu'il : obtenus dans 
l'élevage ont contribué puissamment à la 
formation de troupe aux avoisinant le sien, 
et i l’organisation de- clubs d’Éleveurs, 
jeunes e vieux.

que la demande d'enregistrement soit 
faite dans les trente jours qui suivent la . tion occupée respectivement parles meilleures pon- 

a deuses. A la fin de la semaine dernière celles-ci se
placent dans l'ordre suivant:

Il y a aussi quelques changements dans la posi-

naissance de tout animal. Toute demande 
faite après ce temps exige un déboursé 
double de ce qu'il aurait été autrement. 
Un autre point intéressant des règlements 
de cette association veut que l'on emploie 
l'expression "Vente de dispersion" que 
lorsqu'on abandonne définitivement l'éle- 
vage. Tout éleveur faisant une telle vente 
ne peut faire enregistrer aucun animal 
pendant les 12 mois qui suivent la date 
de la vente. Tout membre faisant une

390 L.B . Reliable P. Farm
208 RB., H. T. Blanchard.
334 L.B.,G.S. Tayler................
325 L.B., ManorFarm....
386 L.B., Reliable P. Farm, ...
288 J.B . Reliable P. Farm

. 58 4 56
57 6 65

,57.3 54
.. 56 3 50 Si vous voulez avoi 

dans lequel vous puiser 
damentaux.de la scienc 
premier du nouveau Ma 
Me l'Ecole Supérieure d' 
"Les Champs" est offer 
qui veulent consacrer u 
journal, votre journal a 
couverture de ce numéro

Total à date 
Parquet Propriétaire Race Œufs PointsAVIS.

La réunion annuelle de Association des 
Fleveurs' de Holstein du Canada seratenue 
:[Hôtel York, de Toronto, jeudi le x 
lévrier prochain.

VOUS SAVEZ QUE:

La ferme Raymondale possède à la : 
de son troupeau, un taureau dont b 
sœurs maternelles, au nombre JEST ont 
produit en moyenne, pour, une 1 och 
trois cent. soixante ét cinq jour 21.754, 
lbs.de lait dosant 3.81° de gres la mère 
de ce taureau "Montvic Rag Apple Pietje" 
a prodilo, à l’âge de trois ans, 22,980 lbs 
de lait avec un dosage m. yen en gras de 

4 54 P
s. taureau de lu ferme. Mont Victoria 

sissu de Johanna Rag Apple Pabst; 
33 filles de ce taureau ont produit enumoy- 
enne 16.308 lbs de lait d'un dosage de 
1019 à lage de 2 ans et 329 jours. Ce 
taureau est aussi le père des quatre vaches 
exposées à la Royale. La production de 
res vaches est la suivante à l'âge de trois

I W S. McCall, WR B
2 1. F. Morren................
3 Sta. Expé. La Ferme. R B
4 Sta. Expé. Kapuskasing
5 Sta. Exp. Kapuskasing
6 A. J. Urquhart.................
7 R. W. Kettles.
8 W. 4. Sansom..
9 Frank Teasdale.

10 W. S. Hall...........:

11 8.2
3224.4

340 312.5
167 161.3
79 64 6

163 167 2

vente publique doit, au préalable, faire 
parvenir au secrétaire de l'association 
copie du catalogue des ventes. Toute 
fausse représentation d'un animal peut 
entraîner l'annulation du nom de l'éleveur 

comme membre de l'association.
Les règlements de cette association veu- 

lent, que les éleveurs faisant du contrôle 
(semi-officiel), ne puissent faire que trois 
traites par jour, contrairement au son- 
frôle dont les subdivisions contiennent des 
classes de quatre traites par jour.

313 287 2
54 43.5

215 200 %
214 185.3
206 185.4
253 208.6
95 100.7
23 68 6

160 1
95 8
18.1
29.6

306.8
226 1
175 2
40 7

129.4
78.3

150 1
65 0
48 4

193 3
36 4

11 Kenneth Slacer..
12 H. G. Mitchell...
13 J. H. Thompson.
14 G. A. Robertson & Son
15 Jan. M. Biggar
16 Cobourg P. Farm.
17 Clifford Wells.
18 M. Shantz & Sona.
19 G. W. Grant.....
20 H. T. Blanchard
21 Gordon Dunean.
22 Sta. Expé. Ste-Anne.
23 A. P. R. Dunlop
24 M. C. Wallace
25 Mrs. C. H. Moore.
26 Manor Farm.
27 H. & A. Liebler
28 W S. Hall
29 Philip Henrich
30 Alex. McLean
31 R. Haycock....
32 Manor Farm.
33 G. S. Tayler

Plus de 85,000 pers 

lbs d’appâts empoison 
agricoles à l'est du Miss 
des États-Unis.

Nous avons dans 1: 
les mêmes intérêts à pr 
tant de tous à notre 
penser autrement —est. 
les marchés qui sont b 

que, du moins les faits
Si 85,000 cultivate 

ration—nous entendon: 
il serait probablement 1 
si ardemment d'être les 

Qu'on n'oublie pas 
en 1918. que lorsqu'il : 

Statistiques «
La section de la 

rurale de Québec, nous 
d'égouttement qui ont

Si nous considéron 
elle vaut la peine d'êtr 

Mais lorsqu'on s 
travaux d'assainisseme 
‘apprécier davantage 
ment à l'amélioration 
probablement la mieu 
agricole conçu par feu 
non moins de vigueur 

Ces travaux d'ég 
l'amélioration de 37,2 
dernier recensement f 
fermes en culture, et t 
égouttées avant la Am 

nissement des terres 
proportion de nos fer 

des récoltes plus abon 
de base.

En fait, une ter 
hâtive, utilisera mieu 
eu lieu de fournir au 
une croissance rapide

Ces travaux ace 
de la province ont 
M. Godbout, plus de 

Les chiffres qui 
premier agriculteur C 

En 1933 (les chi 
parenthèses), 20895

174
96
21

•38
331
231
219
60

155
98

181
64
60

229
49
90
98

191
304
352
224
217
193
469
195
185
188
116
227
140
145
147

Les résultats des expériences conduites 
iRothamsted, Angleterre, de 1899 à 1922 
inclusivement, montrent que l'effet des 
récoltes précédentes de légumineuses se 
manifeste par un rendement plus considé- 
rable de grain (blé, avoine et orge) pen- 
dant plusieurs années après que l'on : 
cessé de cultiver des légumineuses.

W.B 
RI R 
L B

64.1
757

171 5
284 8
315 3
173 2
170 9
195.1

471.7x
165 4
133.5
165.6
101.8
184.1
133 7
149 2
119 6

334 282 6

34 W. W. Bromby.
35 Lockerby Lea P. Farm..
36 R. J. Penhall. ..
37 J. G: Tweddle....................
38 Reliable P. Farm...
39 Port Hope P. Farm.........
40 Grant Ball.........................
41 Jas. M. Biggar
42 C. II. Miller.
43 H. L. Zummach.
44 J. C. Redhead.
45 L. D. Robinson & Sons
46 F. Exp. Ottawa
47 F Exp Ottawa BRe

Total..................

LA FERME DU MANOIR-HOLSTEINS
Troupeau ayant à sa tête les deux populaires reproducteurs: Perfection Korndyke Posch 77514 

et ( ollege Sylvius Posch 90876.
Nos femelles ont la grosseur, le type, la production et l'épreuve (test), sont soigneusement 

Eclectioonées et représentent les lignées les plus populaires de la race.
Nous avons à vendre de fameux jeunes reproducteurs prêts pour le service et aussi quelques 

bonnes femelles. Venez et examinez-les. Troupeau sous la surveillance du fédéral
Mme A. B. COLVILLE, St-Henri de Mascouche, FRED P. HAMPTON, 

Propriétaire. P.Qué. Gérant.

CONCOURS de PONTE de l'EST de QUÉBEC 
Semaine finissant le 23 Janvier 1934

Sous la direction de la Station Expérimentale 
STE-ANNE DE LA POCATIÈRE. QUÉ.

Race Total Total 
œufs points

Propriétaires

1 Tayler, G. S....
2 Calder, C. D........
3 Bromby, W.-W...
4 Sta. Exp.Ste-Anne, Qué. P.R.B
5 Poirier, J.-Alphée...........
6 Couv. Coop. Bonaventure

7 Slacer Kenneth.............

L.B.C. 283
274
165
249
406
289

286 9
234 6
958 4
211.7
332.3

8036 7128 0

257.0
199 .189.6CONCOURS de PONTE de L’OUEST de QUÉBEC 

Semaine finissant Je 23 Janvier 1934.
Sous la direction de la Station Expérimentale

8 Couv. Coop. Vaudreuil..
9 Couvoir Coop. Laval..

10 Couv. Coop. St-Augustin
11 Couv. Coop. des Cèdres.
12 Couv. Coop. St-Raymond"
13 Couv. Coop. L'Epiphanie
14 Letendre, J.-W.................
15 Couv. Coop. Montmagny
16 Couv. Coop. St-Jacques.
17 Sta. Exp. Kapuskasing..
18 Sta. Exp. La Ferme, Qué‘
19 Sta. Exp. Ste-Anne, Que.
20 Sta. Exp. Ste-Anne, Qué.

81
• 262

384
333
160
189
90

228
116
253
176
448

71.0 
231 8
337 8
256 0 
217 7
153 3
90 2

178.4
109.3 
265 1

UTR DOMINION de LENNOXVILE.

Propriétaires

IH R. Drew.
2 H. R. Drew.
3 W. M. Oliver
4 C. R. Waldron.
5 Mrs. Alex MacKay
6 Taylor Bros....................
7 Clifford Wells.
8 J. G. Tweddle

.9 J. M. Scott........................
10 Ormstown Couvoir Co-Opéra 

tif (W. W. Elliot).... "
11 Mrs. L. H. Parker...........
12 Papineau Couvoir Co-Opéra 

tif (Etienne Rioux)..
13 Exp. Sta., La Ferme

Race

P R.B

Total Total 
Œufs Points

NOUVEAU 

CATALOGUE
344
294
198
343
278
183
62
78

190

$17
199
269
78 
442 
544 
536
303
284
189
268

309.6
257.5
205.0 
342 8
243.3
157.0
552 
79 1

167 1

305.1 
164.0
277.4 
365 6
418.8
493.4

x 559.8 
276 2 
266.6 
199.0
234.5

152.2
376.7

464 423 61 5149 4533.6
Les aviculteurs de la région apprendront 

avec plaisir, que quelques maisons de gros, 
répondant généreusement à l'invitation du 
secrétaire de l'Association Avicole Mont- 
magny-Kamouraska, ont bien voulu pro- 
mettre de faire don de plusieurs cents livres 
de moulées pour les concurrents du Con- 
cours de Ponte de l'Est de Québec, tenu 
à Sainte-Anne de la Pocatière, dont nous 
publions les résultats chaque semaine.

Ces donateurs généreux sont les sui- 
vants:

Western Canada Flour Mills. Montréal: 
500 lbs moulée "Pioneer Big Three", pour 
la ponte, spécialement offert pour le pro- 
priétaire du meilleur troupeau;.

M. Tancrede Avard, Québec: 300 lbs 
moulée " Avard", pour la ponte;

City Renderers, i imited, Montréal: 300 
lbs farine de viande "Egg-Em-On".

Nous n'avons nul doute que cés encou- 
ragements pratiques susciteront le plus vif

ANCLAIS-FRANÇAIS
SUR

Gréments de sucrerie
Installation d'étable 

Machines agricoles 
OFFERT GRATIS

Pour renseignements et prix 
—faites un X sur les machi- 
nes qui vous intéressent.

Nom....................

Adresse...........................
No: B.F. février 1934.

STALLES a 4
SUCRERIES

CHALUMEAU/

A BUCRE CMAVBIE RE A SÈVE

Exp. Sta., Lennorville
15 W W. Bromby .............L B C.S.
16 W. W. Bromby.
17 W. M. Oliver.
18 K. S. Ingalls
19 C. O. Drummond.
20 C. D. Calder..

Al

W.B

5699 3377 9

"Le meilleur engrais chimique 
pour pommes de terre est un en- 
grais contenant 4% d'azote, 8% 
d'acide phosphorique et 10 de 
potasse, appliqué à des doses al- 
lant de 1000 à 2000 livres par 
arpent suivant les terrains et les

REAU CHEF

MANUFACTURES PAR

COMPAGNIE JUTRAS LTEE.
VICTORIAVILLE. QUE is ger interet parmi les concurrents et engageront 

an plus grand nombre daviculteurs A sins- 
crire dans ce concours l’an prochaineconditions de la culture".

d
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Association des Eleveurs de Bétail Heisteln

Friesian (Section de la provinsse de Québec

Société des Eleveurs de Bovins Canadi nsN N/a F n
QUÉBEC 1er FÉVRIER 1934Volume XXII Henri Gagnon, Président, Frs Fleury, Gérant, Numéro 5

améliorant ainsi une superficie de 135,415 (95,660 arpents, au coût 
total de $406,111.00 ($238,722.00).

La subvention payée par le Ministère de l’Agriculture a été de 
$174,821.00 ($96,099.00), 7,407 fermes (4,385).ont été améliorées par 
ces travaux d’égouttement.

L’octroi gouvernementale pour le creusage des grands cours d’eau 
a été de $60,782.38,en 1933.

Depuis 1921, une longueur totale de 100,312 arpents de cours 
d’eau, desservant une superficie de 1,118,443 arpentsont été rectifiés, 
au coût de $1,979,969.00. La subvention gouvernementale a été de 
$868,746. Cés travaux d’égouttement ont contribué à l’amélioration 
de 37,231 fermes.

L’exposition avicole provinciale
Le plus grand événement avicole de l'année est, sans contredit, 

l’exposition de volailles qu’organise l’Association Avicole Provinciale, 
elle se tiendra, encore cette année, au Stadium de Montréal, coin des 
rues Delorimier et Ontario, durant la semaine prochaine. L’ouverture 
officielle est annoncée pour mardi le 6 février, la date de clôture ven- - 
dredi le 9 courant.

Nous invitons tous les aviculteurs professionnels ainsi que les culti­
vateurs qui en ont le loisir et les moyens à visiter cet extraordinaire 
déploiement des plus beaux specimens de notre gent ailée. Les éleveurs 
de lapins de la province, groupés en association provinciale: coopèrent, 
au succès de cet événement en y exposant les plus beaux types.des 
diverses races qui habitent nos meilleurs clappiers.

Ce serait abuser de l'espace qui nous est alloué ici que d'insister 
sur le fait indéniable que notre industrie avicole a progressé dans des 
proportions remarquables durant cette dernière décade. Les statisti- 
ques officielles, tant fédérales que provinciales nous fournissent des 

chiffres, aussi bien concernant la population des oiseaux de basse-cour 
que sur la. valeur des produits avicoles, qui en disent long sur l’impor­
tance de cette industrie et le rôle bienfaisant qu’elle a tenu dans notre 
agriculture principalement depuis le ralentissement des affaires et le 
fléchissement si prononcé des prix des produits de la ferme. Le bon 
poulailler sur une quantité de nos exploitations agricoles a été le dépar­
tement qui a contribué les meilleurs profits.

D’une façon générale, nos basses-cours sont exploitées plus ration- 
nellement. La qualité des oiseaux que nous trouvons dans une forte 
partie de nos poulaillers ne laisse plus de doute sur la détermination 
expresse de nos éleveurs de volailles de perfectionner le plus possible, 
par une. rigoureuse sélection, le type d'oiseau d’utilité dont nous avons 
besoin en ne négligeant, d'autre part, de porter une attention minu­
tieuse à la sélection au point de vue de la ponte.

Nous jouissons de marchés, tant locaux qu’extérieurs, qui nous 
invitent à augmenter notre production. Dans la cité de Québec même, 
nous importons encore une quantité considérable d'œufs d'ailleurs. Il 
ne faut pas coudoyer longtemps nos gros négociants pour apprendre, 
que les importations sont encore considérables, que les coopératives avico­
les de l’Ouest canadien comptent beaucoup de clients à Québec comme à 
Montréal, où en cette dernière ville la population est presque dix fois 
la nôtre. 11 ne peut donc être aucunement question de marchés saturés.

Cette exposition annuelle groupe sous un même toit ce que nous 
comptons de professionnels et d’amateurs les plus en vue dans nos dis­
tricts avicoles, sans compter un assez fort contingent d’éleveurs de 
volailles de la Province d’Ontario qui viennent se mesurer avec nos 

leaders dans cette branche progressive de notre industrie de l’élevage.
L’exposition avicole provinciale est en outre le rendez-vous de 

plusieurs débutants dans l’élevage de la volaille, car en vertu de clauses 
spéciales de la liste de prix très intéressante préparée par l'Association 
Avicole provinciale, plusieurs classes sont ouvertes où ces débutants 
peuvent exposer avec plusieurs chances de remporter des prix raison­
nables.

Une autre caractéristique de cette foire avicole c’est qu’elle est 
considérée comme une excellente occasion pour la vente de sujets 
reproducteurs. Les années passées tous les exposants ont été unanimes 
à le déclarer, fl est nécessaire, de plus, de considérer la valeur de la 
réclame que vaut aux exposants, une occasion aussi exceptionnelle de 
s’identifier comme éleveur pratique devant un public aussi nombreux 
et intéressé qui visite le Stadium chaque année à cette occasion.

A quelque point de vue que l’on se place l’événement avicole qui se 
déroulera à Montréal la. semaine prochaine est un des plus intéressants. 
Le cultivateur trouvera intérêt à consacrer quelques moments à passer 
en revue les excellents exhibits qu’on y rencontre, à faire la connais­
sance d’éleveurs qu’il y a toujours avantage à consulter, et profiter de 
cette occasion pour obtenir des renseignements très utiles sur les pro­
cédés d’élevage à la mode, car si les directeurs de l'Association Avicole 
suivent, cette année encore, la coutume établie, nous pouvons garantir 
que la partie éducative de l’exposition ne sera pas négligée.

AVIS
est donné à tous les membres ac­
tionnaires de la Coopérative Fédé­
rée de Québec, que 1 assemblée 
générale annuelle aura lieu à 1 Hôtel 
Queen’s à Montréal, le 8 février 
1934 à 10 heures de 1 avant-midi.

JOS. N. BERNIER.
Secrétaire

Si vous voulez avoir à votre disposition un guide utile, pratique 
dans lequel vous puiserez un enseignement précieux des principes fon- 
damentaux de la science agricole: procurez-vous sans retard le tome 
premier du nouveau Manuel d'Agriculture préparé par les professeurs 
e l’Ecole Supérieure d’Agriculture de Ste-Anne. Ce premier volume 
"Les Champs" est offert gratuitement à tous les lecteurs do ce journal 
qui veulent consacrer un peu de leur temps à la propagande de notre 
journal, votre journal agricole. Lisez notre réclame à ce sujet en page 
couverture de ce numéro. Pas un sou à débourser.

Plus de 85,000 personnes se sont entendues pour répandre 125.000 
lbs d’appâts empoisonnés pour détruire les rats dans les districts 
agricoles à l’est du Mississipi, dans les campagnes par le. gouvernement 
des États-Unis.\

Nous avons dans la province de Québec, 135,000 fermiers qui ont 
les mêmes intérêts à promouvoir et dont le principal et le plus impor- 
tant de tous à notre sens, nous ne chicanons pas ceux qui peuvent 
penser autrement —est non pas de détruire les rats, mais de conquérir 
les marchés qui sont bien nôtres en principe, mais non pas en parti- 

que, du moins les faits ne le prouvent pas encore.
Si 85,000 cultivateurs se groupaient sous l’étendard de la coupé- 

ration — nous entendons de la coopération sous une direction unique, 
il serait probablement plus facile d’arriver au but que nous souhaitons 
si ardemment d’être les maîtres chez nous.

Qu’on n’oublie pas que les armées alliées n'ont eu raison del ennemi 
en 1918. que lorsqu’il y eût unité de commandement.

Statistiques des drainages 1933
La section de la statistique agricole du Service de l’Économie 

rurale de Québec, nous fournit les chiffres authentiques sur les trivaux 
d’égouttement qui ont été effectués sur les termes durant l’année 1933.

Si nous considérons seulement la valeur intrinsèque de ces travaux, 
elle vaut la peine d'être retenue.

Mais lorsqu’on s'arrête à penser à la plus value que ces divers 
travaux d’assainissement donnent.aux fermes du Québec, il y a lieu 
d'apprécier davantage les bons effets de cette politique d'encourage- 
ment à l'amélioration de nos terres, politique qui fût, avec raison, 
probablement la mieux accueillie du vaste programme de rénovation, 
agricole conçu par feu M. Perron et que. son successeur pousse avec 
non moins de vigueur.

Ces travaux d’égouttement lira-t-on plus loin ont contribué à 
l’amélioration de 37,231 fermes. Si l'on s’en rapporte aux chiffres du 
dernier recensement fédéral, où l’on attribue à notre province 135,000 
fermes en culture, et tenant compte des terres qui étaient parfaitement 

égouttées avant la mise en vigueur de ce vaste programme d’assai- 
nissement des terres du Québec, nous avons aujourd’hui une bonne 
proportion de nos fermes en état de produire plus économiquement 

des récoltes plus abondantes puisque l’égouttement c’est l’amélioration 
de base.

En fait, Une terre bien égouttée permettra une semence plus 
hâtive, utilisera mieux les engrais naturels ou chimiques les rendant 
eu lieu de fournir aux plantes une nourriture substantielle propre à 
une croissance rapide et une maturité hâtive.

Ces travaux accomplis depuis quelques années à divers endroits 
de la province ont remis à l’agriculture, disait l’automne dernier, 
M. Godbout, plus de terres que la colonisation par le défrichement.

Les chiffres qui suivent viennent confirmer cette déclaration du 
premier agriculteur de la province de Québec.

En 1933 (les chiffres correspondants pour 1932, sont donnés entre 
parenthèses). 20895 (11,569) arpents de cours d’eau ont été rectifiés,
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Mise en vigueur de la loi con­
cernant le tabac

Commentaires 
et Nouvelles

En petites miettes)

Le QuCommentaires 
et Nouvelles

(En petites miettes)

La grande majorité des arbres au Cana- 
lia sont pollinisés par le vent.

Plus de 150 variétés de tabac ont été 
éprouvées à la Station expérimentale de , 
Harrow, Ontario, du Ministère fédéral de 
Agriculture.

Revu( « -i un fait reconnu que. grace à son
\ elitmat et a son sol, la province de Québec

ciel les renseignements requis, concer- 
liant les dispositions de la présente loi. 
et notamment sur la provenance et sur 
la destination du tabac en feuille en sa 
possession";

S. "Ces inspecteurs peuvent en tout 
temps pénétrer dans tout endroit où l’on 
manipule du tabac en feuille, afin de 
s’assurer de la salubrité des lieux, com-

\ propos d’affaires. Ce qui se passe 
lans notre province Les grossistes accu- 
sent de meilleures affaires que Fan der- 
nier. Los prix ont généralement, monté. 
Les marchands de bois en gros constatent 
iiti ralentissement saisonnier de la deman- 
de sur le marché anglais en décembre; la* 
demande américaine si st un peu amélio-

produit à peu près les meilleurs tabacs aro- 
matiques qui soient, pour fins de consom-• 
mation à l’état brut.

En effet, à chacune .les Variétés de 
tabae qui prennent le plus d’expansion 
dans nos cultures, sont attribuées certaines 
caractéristiques spéciales quant a l’arome, 
au goût et à la saveur. Et parmi ces prin- 
cipales variétés de tabac, mentionnons le 
Canelle, le Petit Canadien ou l’etit Hava­
ne. le Belge 3007, l’Obourg et le Petit 
Dutch Ragendorf.

L’INDUSTRIE AN
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C’est une erreur que de croire que les 
lapins n’ont pas besoin d’eau. Ils doivent 4 
avoir en tout temps devant eux une pruvi-■ 
siou d’eau propre.•

Pendant l’hiver il faut donner aux oies 
d’élève tout le foin de luzerne ou de trèfle 
et toutes les racines qu’elles désirent con­
sommer; le grain ne doit être donné qu’en 
quantité limitée.

Un animal en vie pesant 1300 livres, 
bien engraissé, donne environ 700 livres 
de viande. La proportion de bœuf de 
toute première qualité sur ce total n’est 
que d'environ 200 livres. . *

Des expériences faites au Wyoming in­
diquent que les peuplements mélangés 
d’agropyre a crête et de luzerne ont donné 
de plus gros rendements dé foin que l’une 
ou l’autre de ces plantes semées seules.

Sur les 296 pommiers qui portent des 
fruits pour la première fois à la Station 
expérimentale de Morden, du Ministère 
fédéral de l’Agriculture, Manitoba, dix ( 
sont considérés comme ayant du mérite. 1

* * *
Les caisses de graines de fleurs de­

vraient être d'une dimension régulière 
Une grandeur très commode pour la cul­
ture des graines est de dix-huit pouces de 
long par un pied de large et par trois pou­
ces de profondeur.

Grâce à la Coordination dis travaux des 
jeunes cultivateurs sous le Conseil cana­
dien (les cercles de la jeunesse agricole, la 
Division fédérale de l'industrie animale 
peut faire de ces cercles l’une des agences 
les plus efficaces pour l'amélioration de la 
vente et de la production des bestiaux.

Dans l’industrie des conserves de vian­
de pendant l’année finissant le 31 mars 
1933. les animaux suivants ont été abattus 
sous la surveillance de la Division fédérale 
de l’hygiène des animaux: 948,620 bovins; 
795,897 moutons; 2,700,206 porcs; 222,156 
volailles; 1.228 bisons; 5 chèvres et 361 
lapins.

Le classement a été introduit en pre­
mier lien pour empêcher les pratiques dés 
honnétes auxquelles se livrent des coin- é 
merçants peu scrupuleux. On-le pratique • 
actuellement pour faciliter le- commerce 
des produits agricoles en fournissant une 
garantie de qualité, et tous en profitent: 
producteur, distributeur et consomma­
teur.

La Division de l’hygiène des animaux 
fait- toutes les inspections nécessaires de 
troupeaux de vaches et de laiteries pour 
voir si les conditions de la Loi de l'impor­
tation du lait aux Etats-Unis sont obser­
vées. Il y a six établissements d’expédi­
tion dans l’Ontario, et un particulier auto­
risé dans le Québec et un dans la Saskat­
chewan.

me ils peuvent aussi pénétrer dans tout 
endroit où l’on conserve ou vend du 
tabac en feuille, afin do s'assurer que 
Fon y remplit toutes les conditions im- 
posées par la présente loi et notamment 
celles ayant trait à la classification et à 
l’étiquetage;

9. "Tout tel inspecteur a le pouvoir d'or­
donner la destruction de tout lot de 
tabac en feuilles qu’il juge impropre à la 
consommation comme tabac à fumer; 
d peut aussi confisquer ou ordonner la 
confiscation de tout lot de tabac en 
feuille ne correspondant pas à l'étiquette 
qu’il porte tout particulièrement, quant 
à son degré (standard) de qualité et à 
son véritable lieu de provenance;

10. “Quiconque, ”
“A. Entrave, dans l’exécution de ses 

devoirs, un inspecteur agissant en vertu 
de la présente loi, ou” ,

"B. Offre en vente ou vend du tabac en 
feuille faussement ou improprement dé- 
signé, quant à l’authenticité de la variété, 
degré standard de la qualité du tabac, 
ou lieu de provenance, ou nom et adres­
se du vendeur, ou”

"C. Enfreint une disposition de la pré­
sente loi ou de ses règlements, ou”

"D. Refuse de se conformer à une dis­
position de la présente loi ou de ses 
règlements,

"est passible, en sus des frais, d’une 
amende de pas moins de vingt dollars 
et de pas plus de cent dollars pour cha­
que infraction et, à défaut de paiement 
de l’amende et des frais, d’un empri­
sonnement n’excédant pastrente jours." 

15. "La présente loi ne s’applique pas au 
manufacturier de tabac porteur d’une 
licence d’accise émise par le gouverne­
ment fédéral, en tant qu’il s’agit du 
tabac en feuille en sa possession devant 
être utilisé pour fins de fabrication”.
Des mesures sévères seront prises contre 

les récalcitrants. Il va de soi qu’à l’avenir 
de planteur de tabac sera en meilleure pos-

rée. et les prix tendent à monter. Les 
usines de soie naturelle et de soie artifi- 
vielle et plusieurs des usines cotonnières et 
lamie res produisent à pleine capacité ou 
presque Le commerce des fourrures con- 

tinue de s’améliorer, les prix étant en 
avance sur ceux de l'an dernier. Les fac- 
teurs de meubles vont bien, nombre d’en- 
treeux produisant à plein rendement Les 
aciéries sott tranquilles.

Les principaux comtés producteurs de 
tabac à pipe, sont ceux de l‘ Assomption. 
Montcalm, Juliette et Berthier. La pro­
duction annuelle de ce district, oscille 
autour de 3,000,000 de livres de tabac.
Cette production ne saurait diminuer, 

et est même susceptible d'augmenter, pour 
peu que les planteurs s'efforcent de ne 
produire et ne mettre sur le marché qu'un 
tabac dont la qualité corresponde aux 
exigences du consommateur.

En effet, ne pas tenir compte des goûts 
du consommateur, dans la production. 
< 'est aller au-devant d'un insuccès dans la 
vente du produit.

Or, c’est précisément pour éliminer du 
commerce les variétés frauduleusement dé- 
nommées ou étiquetées, de même que les

Pourquoi "Giffard Furniture Compa- 
ny‘? Une nouvelle industrie qui se spé­
cialisera dans la construction îles petits 
meubles de bureair et de maison, de pupi- 
tres d écoliers, de bancs d’écoles et d’égli- 
ses, etc. doit s’établir à" Giffard, à trois 
inilles environ de la cité de Québec.

Les officiers de cette nouvelle compa­
gnie sont de bons, d’excellents citoyens 
<anadiens-français dont nous admirons
l’initiative et le courage Mais pourquoi, 

.. en vérité, cacher une entreprise indus­
trielle de chez-nous, organisée par nos 
propres concitoyens, avec un masque à la 
physionomie anglaise ?

Le vocabulaire français, le plus beau du 
monde; que Ton sait si riche, est-il impuis­
sant a suggérer des noms qui conviennent 
a nos entreprises commerciales et indus- 
trielles qui les fassent connaître comme 
étant bien nôtres ?

tabacs de qualité inférieure, qu’une loi 
provinciale, passée lors de la dernière ses­
sion. vient d’être mise en vigueur par un 
arrêté ministériel paru dans la Gazetté 
( Officielle du 5 courant.

Si. depuis quelques années, le commére'" 
de notre tabac périclitait, c'est qu'il ne se 
faisait pas toujours d’une manière honnête. 
Après avoir été maintes et maintes fois 
trompé, le consommateur, dégoûté de la 
marchandise quion lui vendait, lui substi­
tua les tabacs venant de l’étranger, tels 
que les Burley, les tabacs du type Green 
River et ceux de Virginie.

Lentement, mais sûrement, le goût du 
consommateur québécois se transformait 
ef s éduquait en faveur des tabacs impor-

( ‘est heureux en effet ......e le chômage
diminue dans notre province. Des chif- 
fres que nous trouvons dans Ë Revue 
Municipale, nous montrent une situation 
améliorée. Nous en rapporterons quelques- 
uns de 1 année qui vient de se terminer et. 
les rapprocherons de ceux de 1932,

66 municipalités urbaines oit participé 
a entente tripartite pour combattre le

tés \ovant que le tabac étranger gagnait 
de plus en plus la faveur du consomma-

teur, certains produis teurs, commerçants 
et mar-hands-détaillants, des moins seru- 
puleurs, prirent "habitude de substituer, 
dans I Ivente du tabac, aux noms authen- 
tiques de variétés étrangères: ceux de 
petits tabacs aromatiques québécois. ("é- 
tarit évidemment de la fraude. A l’avenir, 
les choses ne devront plus se passer de 
cette façon, et le commerce du tabac en 

bénéficiera.
En effet, voici quelques-uns des plus 

importants paragraphes de la "Loi concer­
nant le tabac:
: "Les mots manipulateur de tabac, 

désignent quiconque arrange, assortit, 
prépare ou vend du tabae pour fins de 
commerce, exception faite du planteur 
qui vend sa production au manufactu- 
rier ou au commerçant faisant 1e com­
merce de gros du tabac’';

1 "Tout manipulateur de tabac est tenu 
d'apposer sur chaque colis de tabac en 
feuille qu’il vend, une étiquette soigneu­
sement attachée ou collée sur laquelle 
apparaissent lisiblement, le nom authen- 
tique de la variété ou celui d’un mélange 
reconnu et. accepté comme tel par l’ins- 
pecteur, le degré (standard) de qualité 
du tabae et le nom et l’adresse de ce 
manipulateur";

5 "Tout planteur, manipulateur, "job- 
ber", entremetteur ou commerçant de 
tabac est tenu de donner au ministre de 
l’agriculture ou à son représentant offi-

choinnge en 1932, il\efi avait SL
Les municipalités rurales figuraient au 

nombre de 1073 en 1932. elles ne sont plus 
que 27 15 participer à cette méme entente.

NotiTS que les sotuthes dépensées pour 
aider l_. - Sans-travail s’éles advent à $18.222,- 
791 ily a un an, tandis que 1.^1 dernier le 
imgitan a était plus que de $11.861.
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turc de se créer une réputation pour le 
produit qu’il mettra sur le marché, en 
même temps que le consommateur se verra 
protégé dans ses achats.

Ainsi, les noms de Canelle, Petit Cana- 
dieu et d'autres variétés recherchées par le 
consommateur ne devront plus désigner 
des petites feuilles de variétés à hauts ren- 
dements, telles que Burley. Grand Rouge, 
Grand Connecticut, Grand Havane et 
autres. Ces dernières variétés, au goût 
neutre et ordinairement réputées comme 
tabacs très forts, nuisent au commerce des 
petits tabacs aromatiques. De nos jours. 
!*• goût du consommateur sé prononce plu­
tôt en faveur des tabacs doux et fortement 
aromés.

Ceux qui désireraient se procurer le 
texte complet de "La Loi concernant le 
tabac", pourront en obtenir gratuitement 
une copie, en s'adressant au soussigné:

CONRAD TURCOT,

Inspecteur de la section des tabacs. Ser­
vice provincial de l’Horticulture, 152, 
Notre-Dame-est, Edifice La Sauvegarde 
Ch. 44, Montréal.

Température de la crème à la glace.
Pour connaître le goût des consommateurs 
en ce qui concerne la tempi rature de la 
(rime à la glace, on a fait une étude der- 
un rement de la saveur of de la texture 
de k crème à la glace a la vanille, au cho- 
olat et aux fraises, lorsqu’elle i mit servie 

à 6. Id. 16 et 20 degrés F. Une préférence 
■été exprimée pour la crème a la glace à 

la vanille et aux fraises, servie à 16 degrés; 
pour la crème au chocolat la température 
préférée était de 10 degrés. L objection 
principale que ton a pour la crème au 
chocolat lorsque la température est de 16 
degrés, est que l’arome est trop prononcé. 
La crème à la glace aux fraises manquait 
de résistance et était un peu floconneuse. 
En général, toutes les crèmes à la glace 
présentées à des températures plus basses 
ont été critiquées parce qu’elles étaient 
trop froides et qu’elles n’avaient pas le goût 
recherché. Revue sur la crame glacée. Canada et Bristol Royaume-Uni.- Le 

grain, les produits de céréales, les denrées 
alimentaires, le fromage, le lard, le tabac, 
et le bois sont les principaux produits im­
portés du Canada à Bristol. Angleterre. 
Un trait encourageant du commerce cana- 
dien, c’est qu'il v a eu une augmentation 
de plus de 300 pour cent dans le volume 
des importations de tabac venant du 
Canada. La qualité du tabac, et spéciale­
ment le tabac jaune, séché à l’air chaud, 
du type Virgina, fourni par le Dominion, 
est très appréciée. * * *

Peaux de lapins. Les lapins dont les 
peaux doivent être vendues, ne devraient 
être abattus que pendant l’hiver décem­
bre, janvier, février et mars. Les peaux 
des lapins tués pendant les autres mois 
n’ont aucune valeur marchande. Les four­
rures que l’on vend sous les noms divers 
de sealine, renard de Mandchourie, her- 
mine do Franco, martre, seal électrique, 
chinchilla, et beaucoup d’autres, provien­
nent toutes de l’humble lapin.

Suite à la page 45

C oopération des Services Publics. Le 
Ministères fédéral et provincial dh i Agri- 
culture et les divers corp iqs It;i
s’intéressent à l’agriculture canadiene 
ont servi pendant plusieurs années 
modèle de coordination et de coopération 
pour le plus grand bien du Dominion. On 
en trouve un superbe exemple dans les 
relations établies entre l’Institut de para- 
sitologie, du Collège Macdonald, peu après 

l’ouverture de cet institut, et l’institut de 
recherches surles maladies desanimaux dui 
Ministere fédéral de l’Agrieult ure. L’un 
des premiers actes de coopération a été 
l’envoi, par l’institut fédéral de recherches 
au Collège Macdonald, d’une collection de 
parasites, qui a été reclassiliée, identifiée 
et divisée en deux groupes, l’un pour l’Ins- 
fitut do parasitologie et La utre pour l’Ins­
titut des maladies des animaux. La co­
opération, qui permet d’éviter le double 
emploi inutile des efforts, est maintenant 
assurée entre ces deux instituts, pour l’a- 
vantage des deux et du Canada en général.

Station Expérimentale Ste-Anne de la
Pocatière, Qué.

Lettre hebdomadaire aux Cultivateurs
1 COMMENT PRÉPARER LA

NICOTINE
Ine livre de feuilles de tabac bien sé- 

chées sont trempées dans cinq gallons 
d'eau durant 21 heures. La solution est 
remuée fréquemment avec un bâton du- 
rant ce temps à la fin duquel elle est bonne 
à employer. Cette solution ne doit pas 
être diluée; elle contient.la concentration 
de nicotine nécessaire à l’extermination 
des pucerons. On en fait l’essai d’une pe­
tite quantité et si toutefois elle n’était pas 
suffisamment forte, on y ajoutera et fera 
tremper quelques antres feuilles; si elle

était trop forte on y ajoutera un peu d’eau 
pour la diluer.

On ne peut établir une formule définitive 
pour cette préparation vu que "le pourcen- 
tage de nicotine varie trop avec les diffé­
rentes variétés, les parties de la plante 
employées et le sol dans lequel on cultive 
le tabac. Les tiges, par exemple, contien- 
nent beaucoup moins de nicotine que les 
feuilles et il en faudra trois à cinq livres, 
dans la préparation d’une solution de 
force à peu près égale à la précédente. Ces 
solutions de nicotine ne peuvent être

Suite à la page 46
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OFFRE D’ESSAI GRATIS
DE

KRUSCHEN
Si vous n'avez jamais essayé Kruschen 
laites-le maintenant à nos frais. Nous 
avons di-t!ibué un très grand nombre de 
paquets GIANT spéciaux, qui vous per- 
mettront de juger par vous-même combien 
notre prétention est juste Demandez : 
votre pharmacien, le nouveau paquet 
GIANT A 7 
Ceci emprend notre bouteille a prix r'gulier de 
75c. ainsi qu'une bouteille d’essai dose suffisante 
pour en.irou une semaine. Ouvrez d'abord la bon 
teille d'essai, prenez-en si, ensuite, vous êtes absu 
1 ment convaincu que l'efficacité de Kruschen n’est 
p s telle que nous le prétendons: la bouteille régu 
h re qui reste est aussi honue que lors de son a hat 
Rupportez-la. Votre phattuarien est autorisé à vous 
remettre immédiatement votre 75e. et sans discus 
Elyti. Vous aurez esse vé Kruschen, gratuitement, 
à DOS Irais. Rien de plus raisonnable, n'est-ce pas 
Fabriqué par E. Griffiths Hughes, Ltd.. Man 
chester Angleterie Fondée en 1756 luponta 
teurs illi ra\ Bros . Itd . Toront •

Le Québec Agricole en 1933
Revue de l’Industrie Animale. l’Horticulture, l'Économie Rurale.

Rainons d’espérer en l’avenir. Nos marchés.

itaires 
Nouvelles

tes miettes)

ité des arbres au Cana- 
ar le vent.
* * *
iétés de tabac ont été 
ation expérimentale de , 
du Ministère fédéral de

Cette qualité créera la demande, et une 
fois la demande obtenue, la production 
saura y répondre. C’est là l’un des princi- 
paux articles du programme que s’est tracé 
le Service de l’Horticulture de notre 
département.

La.création de 8.700 jardins-ouvriers 
dans 36 villes et 53 villages de notre pro­
vince. avec l’assistance du gouvernement, 
n'a pas peu contribué à améliorer le budget 
de nombre de familles, ou à apporter un 
soulagement appréciable à celles que le 
chômage affectait. Si cette politique, en 
plus d’avoir procuré un secours matériel 
a pu donner le goût du travail de la Terre 
à des ouvriers qui en ignoraient le premier

tapis canadiens qui sharmonisent avec le 
style de nos vieilles maisons, tandis que 
nous comptons par milliers les famille- 
de cultivateurs maintenant habillées exclu 
sivement de tissus fabriqués à la maison 
avec de la laine du pays ou du lin cultivé 
sur la ferme. Les surplus de cette produc­
tion trouvent facilement preneurs parmi 
les touristes et nos populations urbaines 
Grâce aux expériences faites dans le tai 
nage des peaux de veau et de mouton, nous 
pouvons désormais trouver chez nous des 
cuirs couvera’ les aux travaux de repous- 
sage et de décoration. La fabrication des 
meubles rustiques, avec des bois de chez 
nous, prend une extension fort encoura­
geante, et la préparation de teintures avec 
nos plantes se pratique de plus eu plus et

L’INDUSTRIE ANIMALE
1 (elle branche, reconnue comme la plus 

vaste et la plus importante de notre 
exploitation agricole, fut au cours de 
l'année écoulée l’objet d’une fructueuse 
campagne d’éducation. Il s agissait de 

corriger une situation désavantageuse 
•provoquée par la mévente des produits 
animaux, tels que le lait, le beurre, le fro­

mage. les œufs et les viandes. Aussi les 
efforts de 3 notre Service de 1 Industrie 
Animale eurent-ils pour but d’amener le 
cultivateur à mettre en pratique les mé-. 
thodes les plus propres à abaisser ses frais 
de production, tout en travaillant à amé­
liorer la qualité de ses produits.
, Une alimentation plus 
troupeaux laitiers, une attention plus 
constante à la santé du cheptel en général 
afin d’éliminer les pertes, l’inspection 
suivie des fabriques de produits laitiers 
dans le but de déterminer le coût de fabri-

r que de croire que les 
soin d’eau. Ils doivent 
s devant eux une provi-

il faut donner aux oies 
de luzerne ou de trèfle 
squ’elles désirent con- 
e doit être donné qu’en

mot, ou encore réveiller dans le cœur 
rationnelle des d’anciens terriens aujourd'hui captifs 

des villes l’amour du sol et les induireie pesant 1300 livres, 
me environ 700 livres 
roportion de bœuf de 
alité sur ce total n’est 
ivres..,

donne des résultats dont toutes nos ter­
ni irres sont satislaites.

( e sont là autant de manifestations qui 
attestent, que la petite industrie rurale est: 
entrée dans une voie de développement qui 
ira en s améliorant et on s’intensifiant, au 
fur et à mesure que nos cuit visteurs et nos 
fermières réaliseront les avantages dun

mais elle s’accomplit sûrement parce que- 
nous avons compris la nécessité de 1 effort 
coopératif, de l’utilisation de toutes nos 
énergies, de l’achat chez nous, et surtout 
parce que nous avons réalise que nous de 
VIODS d’abord compter sur nous mêmes.

à retourner au vivifiant et fécond labeur 
d'autrefois, nous nous féliciterons double 
ment d’avoir consacré à cette initiative 
de nos officiers une part assez large de 
notre budget.

Nous avons voulu, dans le domaine hor- 
ticole, amener les producteurs à récolter 
un maximum de produits sur un minimum 
de superficie. Un exemple, que nous pro­
cure la pomme de terre, illustre bien quelle 
économie de temps et d'argent peut repré­
senter cette pratique judicieusement sui 
vie. En 1920, nous consacrions 116.821 
acres à la pomme de terre et. nous récol­
tions un Total de 10,647,574 qtx, alors 
qu’en 1933, nous obtenions 16,897,000 qtx 
avec une superficie de 144,421 acres (chif- 
fres officiels du recensement national).

Notre province compte près dune 
soixantaine d’établissements de mise en 
conserve, dont le capital engagé est de 
$4,760,319; elle exploite plus de 31,000 
acres plantées en arbres fruitiers, dont 
1,500,000 pommiers soit une augmen­
tation de près de 200,000 sur le total de 
1921 elle possède 177 champs de démons- 
tration reconnus comme autant d’écoles 
pratiques et propres à promouvoir l’adop­
tion des méthodes modernes de culture: 
elle poursuit des recherches expérimen­
tales sur les tabacs à cigarette ; elle entraîne 
aux bonnes pratiques agricoles plus de 
2,000 fils de cultivateurs distribués en 69 
cercles de jeunes agriculteurs, et elle main­
tient un important service de protection 
des vergers et des plantes.

Ce sont là quelques faits tangibles sur 
lesquels nous pouvons nous appuyer pour 
entrevoir avec confiance l'avenir de notre 
industrie horticole.

L’ÉCONOMIE RURALE

Nous trouvons enfin de nouveaux sujets 
de réconfort en considérant, le travail 
accompli en 1933, par notre Service de 
l’Economie Rurale. Les petites industries 
rurales ont été dirigées et encouragées en 
vue d'amener un plus grand nombre d’indi- 
vidus à s’y intéresser et à retirer de leur 
exploitation des bénéfices additionnels aux 
revenus que procurent l’industrie animale 
et l’horticulture.

L’apiculture est peut-être la plus pay- 
ante de ces petites industries. Elle marche 
constamment dans la voie dù progrès et 
notre miel de trèfle blane a conquis la 
faveur des marchés locaux et des consom- 
mateurs du Royaume-Uni. La demande 
est satisfaisante et nos apiculteurs ne 
négligent aucun sacrifice pour conserver, 
la santé de leurs colonies er les prémunir

cation et d'améliorer la saveur de notre 
beurre et de notre fromage, l'élevage des 
pores et des moutons .sur une plus grande 
échelle, et l'introduction de l’aviculture 
sur un plus grand nombre de fermes spé­
cialement adaptées à cette production, 
furent les principaux objectifs visés.

A la louange du cultivateur, nous devons 
dire que cette propagande n'est pas restée 
vaine Mis en face de la réalité, dans 
l’obligation de vendre à bas prix, nos pro- 
ducteurs .-e sont appliqués à retirer le plus 
possible de leur travail et de l'argent 
investi Ils ont exercé un choix plus sévère 
dans l'achat de leurs animaux reproduc 
teurs et autres, ils ont éliminé nombre de 
"pensionnaires" de leurs troupeaux lai- 

. tiers, ils ont pratiqué la construction éco­
nomique en même temps qu’hygiénique, 
et ils se sont surtout instruits de la science 
agricole moderne par la lecture, l’assistance 
aux conférences et démonstrations agri- 
coles, et une participation assidue aux 
expositions.

Une réglementation de l'industrie ani­
male s’est opérée pour le plus grand avan­
tage de la classe agricole. Oblige de comp­
ter avec les sous, après avoir jonglé avec 
les dollars, le cultivateur a de plus en plus 
recours aux conseils et avis de nos techni­
ciens. il se rallie de plus en plus au principe 
du contrôle laitier, et il progresse de jour 
en jour vers ce que nous voulons qu'il soit : 
un cultivateur compétent, conscient de 
son beau rôle dans l’ordre économique du 
pays, un citoyen représentant un actif 
pour notre province.

Aussi, devant l’amélioration déjà cons- 
tatée, sous le rapport de l'hygiène de- 

A troupeaux, de la production du lait, de la 
• fabrication du beurre et du fromage, de 

l’aviculture, ete., croyons-nous pouvoir 
dire que l’industrie animale de notre pro- 
vince sera, lorsque les beaux jours nous 
reviendront, la plus prompte à profiter de 
la reprise des affaires parce quelle aura 
été la mieux préparée après avoir été lu 
plus atteinte

L’HORTICULTURE.
Etant donné la nécessité de ses nom- 

breuses productions et la faible mise de 
fonds que requiert leur exploitation, l'in 
dustric horticole est appelée chez nous à 
un développement plus considérable. Des 
progrès encourageants ont été accomplis 
dans le passé, mais principalement depuis 
le début de la dépression, non seulement 
Fous le rapport du perfectionnement des 
méthodes employées, mais également en 
ce qui concerne les étendues consacrées à 
ees diverses cultures .qui. de 7.191 acres 
quelles occupaient en 1921, couvrent 
maintenant au-delà de 21.000 acres, ce qui 
représente une augmentation de plus de 
290 pour cent, et ce en-dehors des super- 
ficies affectées aux jardins potagers, aux 
champs de navets, aux primeurs et aux 
pommes de terre dont l’étendue et- les 
valeurs doublent' presque celles des pre- 
mières.

Nous marchions donc dans labonne voie, 
c’est -à-dire vers une production qui sera 
un jour assez considerable pour alimenter 
an plement nos propres marchés et nous 
....... optera de faire annuellement des im 
porta ions qui drainent notre argent hors 
ti frontières de notre province. Ce résul-

faites au Wyoming in- 
peuplements mélangés 
t de luzerne ont donné 
nents de foin que l’une 
antes semées seules.

pour assurer notre propre salut.
, , _ i Prédire ce que sera l'année 1934 pour

ordre économique fait de travail dappli- notre province serait téméraire. Mais en 
cation et d utilisation plus grande de considérant la travail accompli en 1933. 
toutes, nos ressources, même les plus en tenant compte de la ténacité de nos
modestes. . populations rurales, et de nombreux facteurs

Les officiers du Service de T Pronomie dont l’énumération serait trop longue,
ont aussi exercé leurs activités en plusieurs nous croyons pouvoir dire que I Agricul-
autres champs d’action, notamment les ture a tourné le coin dangereux en notre 
fermes de démonstration, les enquêtes. province et qu'elle s'achemine de nouveau 
l’organisation des concours de fermes. vers une ère qui sera faite non pas dune
1 amélioration des paturages. la coopéra- prospérité éphémère conquise, mais d’une
tion. la conquête de DOS marchés de pro- aisance solide et établie sur une économie 
duits agricoles, etc. sagement ordonnée.

Quarante-quatre fermes de demonstra- 
tion ont été en opération dans la province ADÉLARD GODBOLT,
l’an dernier, dont sept confiées à l’atten- Ministre de l’Agriculture,
tion de maisons d’enseignement rurales à Québec
Les beaux résultats qu’ont obtenus ces 
fermes dans les récents concours annuels ..--------

miers qui portent des 
nière fois à la Station 
Morden, du Ministère 
ulture, Manitoba, dix, 
me ayant du mérite.

graines de fleurs de- 
■ dimension régulière 
commode pour la cul- 
de dix-huit pouces de 
large et par trois pou-

ination des travaux des 
sous le Conseil cana- 

la jeunesse agricole, la 
de 1 industrie animale 
reles l'une des agences 
ur l’amélioration de la 
action des bestiaux.

des conserves de vian- 
finissant le 31 mars 
rivants ont été abattus 
de la Division fédérale 
maux: 948,620 bovins; 
700,206 porcs; 222,156 
ns; 5 chèvres et 361

été introduit en pre- 
cher les pratiques dés 
s se livrent des com- é 
uleux. On-le pratique • 
faciliter le commerce 
les en fournissant une 
, et tous en profitent: 
uteur et consomma-

du Mérite Agricole continuent de démon
trer la valeur des méthodes préconisées. Formules cachées et 
par les techniciens qui ont la direction de
cette organisation. Indiquées

Actuellement, vingt -sept concours d’ex *
ploitation rationnelle des fermes fonctionbeat en diverses régions de la province le- aliments commercians fcu 
(es concours: d’une durée de cinq am vente portent imprimée sur le sac même
chacun, groupent un total de plus de 700 ow sur une étiquette attarbée au. Sur.l
fermes. Leur but Suit d’amener les cultiva- liste des ingrédients dont ils se composent
tours concurrents à améliorer leurs pré ' et étiquetage est I une des conditions
duits. a teuir une meilleure comptabilité, imposées par la Loi des aliments du bétail,
à pratiquer sérieusement le contrôle laitier. qui est appliquée par h. Division fédérale
et à développer une ou des productions des semences pour réglementer la qualit
spéciales en rapport avec les aptitudes des et la vente des aliments. La loi a exige pas
intéressés et de leurs familles, de même 
que les conditions de milieu.

L’amélioration des pâturages a été eu- 
couragée par divers concours, et nos culti- 
valeurs réalisent de plus en plus quien fin 
de compte une faible dépense pour I achat 
d’amendements engrais chimiques 
chaux, marne, etc. représente une écono- 
mie pour la production accrue qu’elle 
assure

La coopération dans toutes ses matifes- 
tations est l’objet d’une attention suivie 
Iorientation du mouvement coopérati 
a été principalement portée, en 1933, dans 
le sens de organisation paroissiale avec la 
beurrerie comme centre des activités 
Grâce à cet esprit, on a vu se former plu­
sieurs beurreries coopératives, ee qui a 
amené en plusieurs cas la fusion de petites 
fabriques et contribué a la concentration 
de toutes les activités coopératives de ta 
p a r o i s s e .

Enfin nos marchés ont été 1objet de

que la quantité ou le pourcentage de 
chaque ingrédient soit indiqué, de sorte 
que la formule ou la composition exacte de 
l’aliment n’est pas divulguée. ("est ce 
qu’on appelle la formule cachée.

Les formules indiquées sont celles aver 
lesquelles ost donnée non seulement la liste 
des ingrédients employés dans la prépara 
tion de la nourriture, mais la quantité ou 
le pourcentage réel de chaque ingrédient 
employé. 1.D d’autres termes. la recette 
ou la composition est divulguée pour 1in­
formation des acheteurs ou de tous le- 
intéressés.

La pratique de vendre les aliments com- 
merciaux sur la base de la formule indi- 
quée n'est pas encore répandue, mais ils 
a an moins une grande fabrique du C- 
nidarqui la adoptée: te mode de vente a 
l’approbation des plus grands experts 
'atadiens en agriculture ainsi que de 
autorités sur les aliments du bétail et des 
volailles Ces experts font remarquer que 
les cultivateurs devraient produite sur la 
ferme même le plus possible des grains 
ordinaires qui peuvent y être cultivés é0 
pomiquement of les compléter avec les 
autres concentrés qui sont nécessaires pour 
pourvoir des rations raisonnablement équi 
librées pour l’espèce de bestiaux qu ils 
nourrissent. Lorsque Ton counsti les quau 
tités exactes des différents ingrédients qui 
se trouvent dans les aliments offerts par les- 
commerçants, il est beaucoup plus facile de 
choisir intelligemment ceux dont on peut 
compter obtenir le plus grand rapport 
économique II n est que juste, d ailleurs: 
que les cultivateurs et ceux qui emploie : 
des aliments soient ren eignés sur la con 
position réelle des matériaux offerts alt 
qu’lis puissent en comparer la valeur r -

hygiène des animaux 
entions nécessaires de 
s et de laiteries pour 
s de la Loi de l’impor- 
tats-Unis sont obser- 
ablissements d’expédi- 
et un particulier auto- 
et un dans la Saskat-

>1 Royaume-Uni.—Le 
le céréales, les denrées 
nage, le lard, le tabac, 
incipaux produits im- 
à Bristol. Angleterre, 
nt du commerce cana- 
eu une augmentation 

• cent dans le volume 
ie tabac venant du 
du tabac, et spéciale- 
, séché à l’air chaud, 
irni par le Dominion,

Les lapins dont les 
rendues, ne devraient 
dant l’hiver décem- 
et mars. Les peaux 

dant les autres mois 
marchande. Les four- 
sous les noms divers 
e Mandchourie, her- 
rtre, seal électrique, 
up d’autres, provien- 
ble lapin.
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contre les maladies, dont la loque améri- 
caine qui exerçait autrefois des ravages 
considérables.

Nos produits de l’érable, après avoir 
fail le sujet de nombreuses recherches 
expérimentales défient aujourd'hui toute 
concurrence. Fabriqués dans des condi- 
l ions des plus hygién trues, sous la surveil-

recherches sérieuses au moyen de la stati- 
tique. Le but poursuivi est d’établir avec 
la plus grande précision possible les quan- 
tités de produits agricoles expédiés dans 
nos centres urbains de même que les quai- 
tités consommées. Les données ainsi ré-
cueillies permettent aux autorités de gui 
der le cultivateur avec assurance dans la 
production des lignes les plus susceptibles 
‘un écoulement, certain, et des prix 
avantageux.

lance d’officiers de notre département, ils 
sont l’objet d’une demande de plus en plus 
grande, chez nous et à l’étranger. 1 intro- 
duction du sucre d’érable dans la prépa­
ration de divers tabacs à cigarette con 
tribue maintenant à développer cette 
industrie

I.Ecole Provinciale des Arts Domesti- 
ques, qui ne compte pasrinq anpéesd exis- 
tence. a raison d’être fière des sucre - 
qu’elle a obtenus jusqu'à date. Les cours 
qu'elle donne sont de plus en plus suivis, 
et tous ceux qui visitent les diverses expo- 
sitions d'arts paysans terrues en cette pro- 
vince s accordent à constater que la tech- 
nique s est améliorée, que le goût s’est 
développé/et quun art canadien se forme 
rapidement. Nos demeures rurales sem- 
bellissent de draperies, de couvrelits de

0

Auctine force an monde ne pouvait 
empécher la province de Quéhee de son 
frir la crise économique qui a déferlé sur 
le monde entier et quia affecté tous les 
pays salis distinction. Tout comme les 
autres, nous avons vu les prix dégringoler, 
l’activité diminuer, la confiance fléchir, et 
le pessimisme se substituer à la belle con- 
fiance des années de prospérité. Mais nous 
nous sommes ressaisis. nous avons repris 
courage, et actuellement nous remontons 
la côté. Cette montée s'opère lentement, 
car les entraves sont encore nont reuses.

votre cheval KH SSE- TAIL? Évitez h sot 1 
FI E. Donnez lui ATI -TOSSA r therdent 
ni { d colin l’a Dos x . 10. truste a 11 n that 
ie. conjuin a are lerivez iu The
(, a 1 .. | % ifer ina:. 1) r u 2 .I 11 . Ilu H. ( tue Établie

la iline. oui est du domaine des possi-
i ■ prochaines, nous l’obtiendrons 

principalement par la création de nou- 
yeairx centres de production, put 1 inten- 
sification des rendements, et en améliorant, 
a qualité des produits

a
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ONSACREEAUXINTERETSDELA 
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ET D€ FOYER RIPAI

BALANCES DAYTON
Ventes et Service,

Hache-vian le, monlins à café, tranche 
jambon, tranche-psin, trarche-fromage, ba- 
lances, tous de marque Dayton. Machines 
neuves et de seconde main, de toutes mat

Réparation de tous genres de machinés: 
Une spécialité. Demandez nos circulaires.

LA I
Cérémonie de. béatification au Vatican.
Trois Pères Jésuites, martyrisés par des 

Indiens nomades de l’Amérique-sud, il y a 
plus de trois siècles, ont été béatifiés di- . 
manche au cours d'une cérémonie à la­
quelle assistaient des centaines de pèle­
rins venus de l’Amérique du Sud. Ces 
Jésuites étaient les Pères Rocco Gonzalez.
Alfonso Rodriguez et Juan Del Castillo.

Anniversaires au B. Pasteur. —L’année 
1934 marquera pour la très méritante 

communauté du Bon-Pasteur l’anniver­
saire de plusieurs fondations importantes.

Son Académie de Chicoutimi, fondée en 
1864 compte 70 ans d’existence. Là Misé­
ricorde de Québec, date de 1874, et comp­
te 60 ans d’existence.

La Ferme et l’Externat de Ste-Foy re­
montent à 1884. ce qui fait 50 ans bien 
comptés.

Eglise en feu Des dommages considé- 
rables ont été causés à l’église catholique 
de Coppell, par un incendie provoqué, 
croit -on, par un tuyau surchauffé.

Victime d'un taureau. Encorné et 
piétiné par un taureau dimanche dernier 
M.Napoléon Bourgeois, cultivateur, âgé 
de 44 ans, de St-Jean, P. Q., a succombé 
A ses blessures. 11 laisse dix enfants.

Fatal accident. M. Séraphin Plamon- 
■loti, de Ste-Thècle, âgé de 63 ans, a été 
tué par un éFoulis de sable au quai de la 
Caribou, sur la route de Grand-Mère à 
La ’Tuque, à environ 30 milles de St-Tite. 
alors qu'il était à travailler pour la Voirie.

Fatales Blessures à un bambin de 4 ans.
La tragédie s’est déroulée à St-Téles- 

phore, près de St-Romuald, sur la route 
■ le Lévis. Le jeune Roch St-Laurent a été 
mortellement blessé, quand le traineau qui 
le portait ainsi 3 autres personnes, frappa 
un camion. Les autres enfants s’en sont 
tirés sans blessures sérieuses.

En soufflant un pneu de sa voiture. M 
Eugène Robert, 38 ans, de Verdun, près 
Montréal, s’est infligé des blessures mor­
telles. en soufflant un pneu de son auto. 
Le pneu éclatant, soudain, la jante se 
détacha de la roue et frappa la victime en

Une de nos cousines me 
ne doutons pas que plusieur 
c'est là un sujet d’intérêt gên 
que lorsqu’on la possède. S 
peu de chose, on gagne davai 
avec calme, à les diminuer

Ce sont toutes ces petit 
assouplissent et domptent 1 
p:1' l’une personne que vo 
pérzence d'une ouvrière, ce 
perdu. Si vous accordez à ■ 
voilà malheureuse pour une 
et l’humanité en général.

Les vôtres ont peut-être 
vous contrarier . Ajouter 
Compliquerez-vous par un 
difficile ? Que n’ayez-vous pli 
doucement aux paroles aigr 
attentions aimables, à la c 
vot re douceur aura plus d’ef

Si vous acceptez l’amo 
les chimères qui hantent V 
aura la fragilité et l’égoïsme 
besoin de patience pour qu‘i 
mont et votre esprit de sac 
donnerez chaque jour, qui 1< 
épouser un ange: les défauts 
retrouverez chez votre mari, 
tre montré sous son pl 
a votre insu, exactement la I 
humeur, supportez avec par 
tant d’enthousiasme. Si VOL 
plus profondément votre ch 
tirer le meilleur parti de la 
que vous pourriez donner, r

Si vous avez des enfan 
Terme mais qu’ils sentent - 
deries. A leurs yeux, vous 
garder leur confiance intac 
laisser lire dans leur esprit <

Quand de lourdes épi 
qu’elles blessent en Mêmet 
t "est la volonté de. Dieu qt 
sonnalité se dresserait-elle 
refusez d’y voir les dessein 
épuisez en révolte inutile; s 
les échelons qui vous aide à 
louche au ciel.

Soyez aussi patientes • 
vous voudriez atteindre, n’e 
Le sourire qui éclaire le m 
pé le grimace: les défauts desir des qualités quand c

Ne demandons pas aux 
donner, le ciel bleu se voile • 
meurt avant la fin du jour e 
sont des êtres fragile*, dont 
blent pas.

Publiée par 
LF BULLETIN DE LA FERME imitée

Rédaction et administration .
lurneuble "Le Soleil chambre 311

Angle des rues St-Vallier et de la (Couronne
1 ARIF des annonces: 20c la ligne
LASSIFIEE: 3mous du mot payable d’avance

LOUIS.-J. PLAMONDON, Agent 
188. Cote «l’Abraham. Québec. Qué.

ABONNEMENT -(Par année 
payable d’avance

CANADA, excepté eit- de Quétec

strictement

$1.00
$! 50 PLI MOUTH ROCKS BARRÉS, poulets de qua 

litë, pros et forts sujets, accouplés à des rochets 
R.O.P. sélectionnés et embagués par Gouverne- 
ment, éprouvés, mauvais sujets éliminés. Syndi- 
cat Avicole. Sic-Germaine station. Co. Dorchester.

No 5-6 fs P05

POUSSINS DI MENT ÉPROUVES" de tru:- 
pea s’lectionnés. Huit races acchmatées. tires 
nufs en abondance Oeufs l’Incubation, fertilit, 
garantie. Commandez à bonne heure, vous aurez 
des poulettes, précoces et de plus gros profits. 
Escompté spécral pour commandes avant 15 fë- 
rier. Catalogue Gratis. Gagnez 100 poussins 
Gratis. Basse-Cour Sovereign. Casier 1485, Mont- 
réal. No 5- P561

CITE de Québec, et pays étrangers
SOCIETAIRES de la Coopérative Fide 

he de Québec et de la Société des lar 
diners Ma en tehen

50c si payé directement au bureau par 
bons postaux dans les 30 jours qui 
suivent la date d'expiration.

Poussins à vendre Feu à un couvent. Dix religieuses de 
|(Ordre du Saint-Nom ont été chassées de 
leur couvent, à Winnipeg, alors que le 
mercure marquait 25 degrés sous zéro. Le 
feu, qui s'était déclaré dans un plancher 
sous lequel se trouvait une fournaise 
surchauffée, causa des dégâts estimés a 
$1.500.

La session. \ (rois heures, jeudi 
après-midi, laccloche de la ( hambre des 
< «immunes et le gong plus digne du Sénat 
ont annoncé l’ouverture de la cinquième 
session du 15e parlement canadien de­
puis la ( ’on fédérâtion.

Sénateur décédé, le sénateur John 
Stanfield, vice-président des filatures qui 
portent son nom. est mort à Truro, à 
lage de 66 ans. ! 11 fut trouvé inconscient 
dans son bureau dans l’avant-midi. et il ne 
reprit pas connaissance.

Autre tragédie du feu. Un enfant de 
neuf ans. fils de M. Proculus Laflamme, de 
St-l François de Montmagny, a été brûlé 
vif dans l’incendie qui a complètement 
détruit la résidence de ses parents.

Fruits et Légumes. Montréal a reçu la 
semaine dernic re 152 wagons de fruits et 
légumes contre 214 la semaine précédente. 
11 wagons de pommes. S5 de pommes de 
(erre, 3 d’oignons, un d'autres fruits. 26 de 
légumes assortis. 6 de bananes et 17 de 
fruits tropicaux

UN POUSSIN 100% PARFAIT POUR UN 
CLIENT 100% SATISFAIT. C’est ce que nous 
avons a vous offrir Examinez tous les points de 
notre catalogue gratis, comparez ce que nous avec n’s 
fait de plus que les autres. Les plus grosses entrées 
R.O.P., dans le Canada. Couvoirs approuvés 
Troupeaux éprouvés pour le sang d’après les der- 
nières méthodes. Demandez comment obtenir 20 
poussins gratuitement en plaçant vos commandes 
vant le 15 février Poulettes et Cochets. J. «. 
Tweddle. Boite 7. Fergus, Ont.

No - x 522 11 P

NE TENTEZ PAS L’IMPOSSIBLE. Les bons- 
poussin n’arrivent pas par hasard. Ils proviennent 
e tr upeaux approuvés et éprouvés pour le sans 
1 es poussins Owen Sound sont tels. Notre ratal - 
sue gratuit vous renseignera comment obtenir un 
unplus de poussins pour vous-même en plaçant 
.of re commande de bonne heure. Races standards. 
Owen Sound Chick Hatchery, Boite 7. Owen 
Sound. Ont. No 3 x SCI \ !*

Suite i la page 49

pleine figure, lui fracturant le crane.
Mort horrible de trois enfants. Les 

enfants de M. et .Mme Albert Boulet, du 
rang des Hêtres, aux limites de la ville de 
Shawinigan, ont péri dans l’incendie qui a 
détruit la maison de leurs parents. Les 
victimes étaient âgées de 2, 4 et 6 ans. 
L’ainée des enfants, âgée de 7 ans réussit à 
s’échapper avec la bonne, Mlle D4s- Ber 
geron.

Réouverture de moulins, l’un des 
moulins de la Compagnie Price Brothers, 
à River Bend, ouvrirait de nouveau ses 
portes dans quelques semaines, avons- 
nous appris de bonne source. Ce moulin 
qui fonctionnait à capacité très réduite 
depuis février dernier, pourra employer 
une centaine d’hommes de plus, paraît-il.

Cinquante blessés à Portsmouth, Ohio.
Plus de 50 personnes ont été blessées à 

Sciotoville, un faubourg, quand le parquet 
d’un vieil édifice s’est écroulé. Environ 
100 membres d’une congrégation del’église 
de la Pentecôte roulèrent pêle-mêle 
d’une hauteur d’une quinzaine de pieds 
dans le rez-de-chaussée.

Terrible accident.- Joseph Ferland, 69 
ans, de Viens stations, près de Fortier- 
ville, a trouvé une mort tragique quand il 
fut enseveli vivant sous une lourde charge 
de gravier qui se mit soudainement à 
dégringoler. ‘Ses compagnons au travail du 
pelletage purent échapper à l’avalanche 
de gravier, mais quand ils réussirent à lui 
porter secours, il était trop tard. La mort 
avait fait son œuvre.

Une ménace de conflagration à Qué­
bec Par un froid Sibérien, le feu éclate 

.- au Manoir Montmorency, à Québec. Les 
trente-cinq pensionnaires eurent juste le 
temps de fuir, et une dame fut blessée. 
Des explosions se produisirent, “et cinq 
pompiers furent blessés, dont l’un griève­
ment. M. Chevrette, le Manoir Mont- 
morency était un édifice a 4 étages, de 55 
chambres. Il était évalué à 187,000. Les 
pertes ne sont couvertes qu’en partie par 
les assurances.

Route nouvelle. La construction d’une 
routé de 90 milles de longueur entre Ash- 
land, Maine et Lac Frontière, sera com- 

■ menée cette semaine. Cette route, qui 
coûtera $2,000.000 et dont la construction 
donnera du travail à 1,500 hommes pen- 
dant une année et demie, sera connue sous 
le nom de "Brann Scenic Highway". Elle 
réduira d approximativement 150 milles la 
distance qui sépare les centres du Maine 
des villages de la province de Québec. 
Elle traversera la région du lac Rowe et du 
lac Chamberlain et rejoindra la route 
J .évis-St -Camille.

Le feu. Des pertes matérielles esti- 
ruées à $604,399.71 ont été causées par le. 
feu dans les limites de la ville de Québec au 
cours de l’année.

Ce chiffre des pertes indique une aug­
mentation de $37,580.23 sur l’année 1932, 
et cette augmentation provient du fait 
que dans le mois de décembre dernier l’élé- 
ment destructeur a exercé trop fréquem- 
ment ses ravages.

Les pertes "per capita’ ont été de $4.26 
contre $4.08 en 1932.

LE SECCES ASSURÉ avec nos poussins Les 
meilleurs qui peuvent être produits, ltuils et 
Prix enveyrs gratuitement sur demande. Voyez 
notre étalage, sujets et poulains à IF xposition. 
Avicole Provinciale Boite & Frère, Wickham 

Ouest, «tué. Nom 3-1 5 POT

AVANT D’ACHETER AILLEURS! Mtupate 
a qualité de nos poussins approuvés :4 ceux au 
tres couvoirs. Troupeaux aux nids trappes Sons 
eur veillance constante du gouvernement. Fous les 
eproducteurs sont R.O.P. hauts records (Puis 

251 la douz Les cifs legot.ent le procide . 
iode avant d’être couvés Poussins Surnizés2 
laque éclosion Service de renseignen cuts gra- 

nuits aux clients par des techideier y avicoles Tus- 
tallation moderne Poulettes de tour aze Offre 
spéciale de poussins gratis E. T. Hatchery, rue 
Des Grandes Fourches. Sherbrooke, P. <).

No 4 NO 051

POUSSINS ! Leghorns PR B. et R.I.R. de tre 
acre qualité provenant de. rets yti furent s ler 

romnés et bagués par l’instru ton a icole du Clou- 
et nement Tous les troupeaux ont ilpene 
4and contre la diarrhée blanche Plusieurs- es 
reproducteurs sont enregistrés v: RoP € ot 
mandez enterrant beurande. nos pris avant

acheter adleurs Le (ouvoir (oopératif. Marie- 
ville. P. O. No 5 Pou!

APRES TO 1 < ’EST 1 A PROV ENANC h 4/1 1 
COMPTE, et ces poussins Butter T De-pute 
leux ans seulement les cochers over g/t. aligne RC P. emples/s peut nos troup au ont pron 
re pour le eine pair les dernië les méthodes (or 
our approuvé, mais nous fie tpas arretor a pas 
Rares Standards, Notre catalogue gratuit\wu- 
enseignera coniment obtenir m, .su plus de pois 

SIDE gratuitement en cotumandat de bonne Ferle 
Baden Electric Hatchery, Boite 7. Baden. Ont.

POUSSINS:
Demandez notre liste de prix pour

1931 Elle vous surprendra

Prix plus bats, qualité maintenue

GODDARD CHICK HATCHERIES, 
Britannia Heights. Chatham.

Ont. Ont.

Augmentez Vos Revenus
AVEC UNE DE CES

Couveuses et Eleveuses de Qualité Reconnue

"REGAL"
Les LunetteLes Couveuses et Eleveuses "Regal" sont vendues 

dans la Province de Québec, depuis plus de 15 ans 
et sont reconnues comme étant les meilleures et les 
plus parfaites sur le marché). Elles peuvent vous 

être fournies dans les capacités suivantes

COUT EU SES
x5 Oeufs $16 95d

159 Oeufs 819 95
100 Oeuf $35 00
600 Oeufs $19 50

ELEVEUSES CHARBON

l’entends encor la voix si chère,. 
le vois le sourire indulgent
De ma bonne vieille grand mère 
Avec ses binettes d’argent

Plus d’une fois, l’oreille pleine 
Des récits qu’elle me contait. 
.Ie lui tins l’écheve au de laine
Pour mes bas qu’cite tricotait

\me parer, l’heure venue.
Elle prenait un soin jaloux 
le soir, ma prière ingénue. 
Je la disais sur ses genoux

(onot câlin, une caresse
• ‘elle j’obtenais tort Mais 

ses bésieles!. Défense expresse
Pour moi de les touche r jamais

Aussi tambours, cerceaux, trompette.
Que de jouets j’aurais donnés

, Pour sentir es belles lunettes
A califourchon sur mof nez!

Un jour, les voilà par m’gard
Sur son Evangile à fermoir.
Grand’Mère dort le me hasar 
Je les tiens Enfiu je vais voir

En toute hate, je les gl see
Dans les boucles de mes cheveux. 
Singeant grand’mère avec malice, 
J’écarquille mes petits à eux.

Quand, par malheur, l’ample monti 
Sur mon nez s’équilibrant mal.
Dégringole: et de l enchassure. 
Sans se briser, sort le cristal.

Dai - l’étui —quel trait de Lumière- 
Je 1: replace promptement,

W
& COUVEUSE

1 "REGAL" 
aicany No 37
<. 250 Oeufs

590 Poulets
1000 Poulets

$16 29
$19 15

ELEVEUSES A PÉTROLE nm!
250 Poulets
500 Poulets

$10 43
$12 45 €‘

Si vous voulez des termes faciles, 
voyez notre gérant ou écrivez-nous 
directement.

emandez Notre Circulaire Gratuite Pour Plus de Détails
1 R GNie
EG 

LIMITEE'ARE "Les pâturages recevant un 
engrais complet sont moins affec- 
tés par les sécheresses d’été que 
les pâturages non fertilisés".

273, RUE ST-PAUL, QUEBEC

a

Texte détérioré
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SECTION FEMININEvelles te Bulletin de la Ligue 
Catholique féminine

COMITÉ D’ACTION CATHOLIQUE 
FÉMININ.

DANS TROIS-RIVIERES ET NICOLET

La Ligue Catholique féminine qui a été 
choisie, pour constituer le Comité* d'Action 
Catholique, dans le diocèse, par Son Emi- 
nence le Cardinal .J.-M.-R. Villeneuve. 
(f.M.L: et par Son Excellence Mgr Cour 
chesne, pour le diocèse de Rimouski, vient 
d’être nommé par Son Excellence Mgr 
Comtois, pour jouer le même rôle auprès 

—de ses diocésaines. --------- -----
Dans une lettre à son clergé, écrite à 

l’occasion des fêtes de Noël et du Nouvel 
An, Son Excellence déclare: “L’Action 
( Cat holique chez nous respectera les cadres 
existants; elle sera strictement paroissiale. 
Les curés pourront y incorporer les sociétés 
déjà établies dans leurs paroisses respec- 
tives. Un comité féminin sera aussi nommé 
pour s’occuper des œuvres féminines 
Celui-ci relèvera du Comité diocésain de 
la Ligue Catholique féminine.

A la journée sociale tenue à Trois- 
Rivières, dimanche le 20 janvier, la séance 
consacrée aux darnes et aux jeunes filles a 
réuni quatre à cinq cents personnes. M 
l’abbé Donat Fréchette, curé de la Cathé- 
drale, M. l’abbé Georges Panneton, aumô­
nier de la Ligue Catholique féminine. M. le 
Notaire Oscar Hamel, M. l’abbé Laliberté. 
le R. Père Paul-Eugène, o.f.m. et madame 
Roch Bournival, présidente diocésaine de 
la L. C. F ont adressé la parole /

Chumes. Emants 
, Sont Mieux Traites Exterieurement

LA PATIENCE
ureau. Encorné et 
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Une de nos cousines me demande de l’exhorter à la patience : nous 
ne doutons pas que plusieurs soient dans son cas, et par le fait même 
c’est là un sujet d'intérêt général. On ne trouve pourtant la vie passable 
que lorsqu’on la possède. Se révolter contre les événements sert à si 
peu de chose, on gagne davantage à leur faire bon visage, à les attendre 
avec calme, à les diminuer en les comparant aux ennuis des autres.

Ce sont toutes ces petites contrariétés, vaillamment comprises qui 
assouplissent et domptent le caractère: ce manque d’attention de la 
pe‘ l'une personne que vous aimez ; cette toilette gâchée par l’inex- 
péri ace d’une ouvrière, ce livre auquel vous tenez et qu’on vous a 
perdu. Si vous accordez à ces vétilles une importance capitale, vous 
voilà malheureuse pour une semaine, brouillée avec votre entourage 
et l’humanité en général.

Les vôtres ouf peut-être un caractère difficile, ils ne songent qu’à 
vous contrarier . Ajouterez-vous votre mécontentement, au leur? 
Compliquerez-vous par un manque de courage une situation déjà si 
difficile ? Que n’ayez-vous plutôt les indust ries de la patience ? Répondre 
doucement aux paroles aigres-douces, aux mauvais procédés, par des 
attentions aimables, à la contradiction par, le silence. Croyez que 
votre douceur aura plus d'effet que les arguments les plus compliqués.

Si vous acceptez l’amour d’un.homme, ne le confondez pas avec 
les chimères qui hantent votre imagination. Croyez que cet amour 
aura la fragilité et l’égoïsme des sentiments humains: et que vous aurez 
besoin de patience pour qu’il vous suffise. Ce n’est que votre dévoue- 
ment et votre esprit de sacrifice qui l’embelliront et ce que vous lui 
donnerez chaque jour, qui le fera constant et durable. Ne croyez pas 
épouser un ange: les défauts à peine visibles chez votre fiancé, vous les 

. retrouverez chez votre mari. Devrez-vous d’ailleurs lui garder rancune

• Arrêtez-les en une 
S nuit. Ne"droguez" 
7 pas; frictionnez à 
\ l’heure du coucherEK

VICKS
• VAPORUB

Pour Tout Refroidissement

Station Expérimentale 
Ste-Anne de la Pocatière, Qué.

Suite de la page 43).

conservées plus de deux jours; à la suite 
des nombreuses fermentations qui s y 
produisent ell s perdent leur efficacité.

LES COCHONS RÉCLAMENT LES 
MATIÈRES MINÉRALES

La elet du succès de l’élevage rémuni' 
rateur des porcs consiste à produire, des 
bons sujets soil d’élevage ou de boucherie 
L’alimentation appropriée est une des 
premières conditions essentielles. Avec les 
aliments de base, il y a bien les matières 
minérales qui doivent être considérées 
attentivement. Le porc plus que tout au­
tre animal est exposé à en manquer surtout 
en hiver, puis qu’il est habituellement dé­
pourvu des fourrages grossiers. Ces der­
niers contient ent par eux-mêmes assez de 
matières min '-raies pour contrebalancer 
la pauvreté des grains en ces aliments.

Les matières minérales contribuent à la 
formation de la charpente osseuse comme 
des muscles et plus spécialement chez Je 
porc puisqu’il augmente vite en poids 
In les servant nous préviendrons l’anémie 
ou le rachitisme que nous rencontrons

Une cinquantaine de nouvelles ligueuses 
ont été enrôlées

Son Excellence Mgr Bruneauh. évêque 
de Nicolet, dans une lettre pastorale en 
dale du 10 janvier 1934, fait siennes les 
directives de Sun Eminence le Cardinal 
Villeneuve, relativement Al Action Catho- 
lique et il ajoute:

"C"est pour nous conformer à une déci­
sion non équivoque des Souverains Ponti

tre montré sous son plus beau jour ? N’avez-vous pas fait, même 
ir votre insu, exactement la même chose ? Essayez de plier votre propre • 
humeur, supportez avec patience la chaîne que vous avez rivée avecmoulins. l’un des 

agnie Price Brothers, 
rirait de nouveau ses 
les semaines, avons- 
ne source. Ce moulin 
capacité très réduite 
ier, pourra employer 
nés de plus, paraît-il.
3 à Portsmouth, Ohio, 
nes ont été blessées à 
urg, quand le parquet 
est écroulé. Environ 
congrégation del’église 

roulèrent pêle-mêle 
e quinzaine de pieds 
ssée.
.- Joseph Ferland, 69 
ons, près de Fortier- 
nort tragique quand il 
ous une lourde charge 
niit. soudainement à 

pagnons au travail du 
napper à l’avalanche 
and ils réussirent à lui 
lit trop tard. La mort

tant d’enthousiasme. Si vous la portez avec répugnance, elle meurtrira 
plus profondément votre chair. Oubliez tout ce que vous rêviez pour 
tirer le meilleur parti de la réalité. Apprenez à me pas exiger autant 
que vous pourriez donner, ni que vous espériez recevoir.

Si vous avez des enfants, ne les reprenez pas avec colère. Soyez 
Terme mais qu’ils sentent votre âme supérieure aux vulgaires gron- 
déries. A leurs yeux, vous êtes infallible: soyez douce si vous voulez 
garder leur confiance intacte et qu’ils soient toujours prêts à vous 
laisser lire dans leur esprit et dans leur cœur.

Quand de lourdes épreuves vous atteignent, préchez i ceux 
qu’elles blessent en même temps que vous, une résignation chrétienne, 
("est la volonté de Dieu qui les permet, comment votre chétive per- 
sonnalité se dresserait-elle contre ses décrets insondables. Si vous 
refusez d’y voir les desseins d’une miséricordieuse bonté, vous vous 
épuisez en révolte inutile ; si vous les acceptez généreusement. ce sont 
les échelons qui vous aide à gravir la montagne sainte dont le sommet 
touche au ciel.

Soyez aussi patientes envers vous-même. Cette perfection que 
vous voudriez atteindre, n’est pas l’œuvre d’une semaine ou d'un jour. 
Le sourire qui éclaire le moins beau visage a pu être au début une

fox, en même temps qu’à celle de l’Emi- 
nentissime Primat de l’Église Canadienne, 
le Cardinal Archevêque de Québec, que 
nous avons fondé dans notre ville épisco- 
pale, le 29 octobre dernier, un comité dio 
césain de la Ligue Catholique Féminine.

En effet, le programme et le but de cette 
Ligue déterminent chez les membres une 
activité qui correspond aux fins que se 
propose l’action catholique: "grouper des 
lemmes et des jeunes filles en vue d’une 
action catholique dans la société Cette 
action consiste d’abord dans l’exemple de 
mœurs irréprochables; mais elle aura aussi 
pour but de propager et de défendre, dans 
la société, la morale catholique intégrale 
sous la direction de l’autorité ecclésias- 
tique."

La Ligue Catholique féminine consti- 
lue donc la section féminine de l’Action 
catholique et nous la déclarons officielle 
ment établie dans notre diocèse. Nous 
apprenons avec plaisir que cette Ligue se 
propose de travailler avec ardeur à répan­
dre la sainteté dans nos foyers en insistant 
sur les vertus à pratiquer, les traditions à 
conserver et les dangers à éviter. Notre 
désir est que MM. les Curés établissent 
de- comités paroissiaux de cette même 
Ligue et se mettent en relation axer le 
comité diocésain.

encore trop souvent sur nos fermes. La 
truie en gestation et les sujetsen croissance 
sont de cou. qui les réclament plus impé- 
rieusement.

\cette staion nous servons un mélange 
de sut stances minérales composé de 25 
lv res larine d’os, 25 livres gros sel et 40 
livres pierre : chaux broyée. Ce mélange 

. est servidans une trémie où il est mélangé 
à la ration : raison de I à 2 livres par 100 
livres de moulée. Aux truies en gestation 
nous joutons de l’iodure de potassium à 
raison de ! once dans un gallon d’eau et
une cuillerée à soupe de cette eau lui est 
servie chaque jour et cela afin de l’aider 
a mieux constituer es porcelets et fornux-

AVANTAGES DES GRAINS DE SE- 
MENCE EN REGISTRÉS

1 I is possèdent une pureté dau moms 
996,

2. 4 sont tonjours lien criblés
3 Ils portent une baute rapacité germ:- 

native.
1 ( haque st est mispecté individuelle- 

mem et hi i 3 i afin d’enattester sa juste 
valeur

a Suivant des essais soignés, seules les 
variétés de liant mérite sont enregistrées

6. Les grains sont inspectés dans le 
champ, i il sont atteints de maladies, 
d’impure: • etc., ds ne sont pas vendus 
dans le commerce

7 Les gron enregistrés proviennent de 
plaints sélectionnés et possédant une 
forte capacité de production, une bonne 
force de paille et la résistance aux mala- 
dies et à la gelée,

s. lis sont vendus d'après une connassau 
te parfaite de leur or g ne. 1 n° 1 onne 
variété est donc exempte d’impuretés, 
de graines de mauvaises herbe- et en 
plus possède une Iontie vitalité

egrimace: les défauts les plus antipathiques sont susceptibles de 
kir des qualités quand on a appris à les bien diriger.
Ne demandons pas aux gens et aux choses plus qu’ils ne peuvent

pé 
de

conflagration à Qué- 
Sibérien, le feu éclate 
rency, à Québec. Les 
naires eurent juste le 
ine dame fut blessée, 
produisirent, ‘et cinq 
ssés, dont l’un griève- 
e. L? Manoir Moni- 
lifice a 4 étages, de 55 
valué à 187.000. Les 
prt.es qu’en partie par

donner, le ciel bleu se voile de nuages, la fleur dont le parfum nous grise 
meurt avant-la tin du jour et ceux que nous aimons et qui nous aiment 
sont des êtres fragiles, dont les aspirations et les actes né se ressem-
blent pas.

Cousine A VETTE

ma Grand’MèreLes Lunettes deLa construction d’une 
e longueur entre Ash-

Frontière, sera com- 
ne. Cette route, qui 
•t dont la construction . 
à 1,500 hommes pen- 
emie, sera connue sous 
cenic Highway". Elle 
rivement 150 milles la 
les centres du Maine 
province de Québec, 

gion du lac Rowe et du 
t rejoindra la route

Hygiène et costume de bainl’entends encor la voix si chère,.
le vois le sourire indulgent
De ma bonne vieille grand mère
Avec ses binettes d’argent

Plus d’une fois, l’oreille pleine
Des récits qu’elle me contait.
.Te lui tins l’écheve au de laine
Pour mes bas qu’cite tricotait

\me parer, l’heure venue.
Elle prenait un soin jaloux
Le soir, ma prière ingénue. 
Je la disais sur ses genoux

not câlin, une caresse
elle j’obtenais ton Mais

Ses hésicles!. Défense expresse
Pour moi de les touche r jamais

Aussi tambours, cerceaux, trompettes, 
Que de jonets j’aurais donnés

. Pour sentir ces belles lunettes
A califourchon sur mon nez’-

, Un jour, les voilà par je ‘garde
Sur son. Evangile à fermoir.
Grand’Mère dort le me hasarde 
le les tiens Enliu je vais voir

En toute hafe, je les gl sse
Dans les boucles de les cheveux. 
Singeant grand’mère avec malice, 
J’écarquille mes petits . eux.

Quand, par malheur, l’ample monture, 
Sur non nez s’équilibrant mal.
Dégringole et del enchassure.
Sans se briser, sort le cristal.

Da: - Fétui —quel trait de lumière! — 
Je l replace promptement.

Du coin de l’iril, guettant grand mère 
Qui se néx cillait doucement

T’alignais, plein d’inquiétude. 
Mes soldats de plomb, 8 ans les vont 
lie allait, comme d’hal itude.
Pire su lecture du soir!

le livre est dans ses mains distraites
F‘t pendant qu’elle remettait
Sans penser à mal ses lunettes.
Comme non petit cour battait’

Mae, quchi-je done"" dit elle élu .e.
F.1 passant la hait sur son front. 
Quel nuage obscurcit ma vue?
Mes yeux, mes pauvres yeux s en von

Et, rapprochant, toute tremblante,
Ies feuillets, si souvent relus, 
Die la lumière vacillante:
Bonté du ciel! Je D’y vois plus!

le me glisse alors sous la table, 
le prends les verres tombés là. 
It, cachant ma mine coupable

B:nne-maman, tiens, les'.oL’

Lob d’un congres international tenu a 
Madrid en octobre 1933, il a été démontré 
par plusieurs sivents médecins, que l’abus - 
de la cure solaire était une des causes de 
terminant s du cancer

Disutre part, E.éadémie des Sciences 
de Paris, dais son rapport de décembre 
1932, apportait une déclaration analogue

Ces ténoignages’ d’autorités médicales 
font dong < ontre-partie aux théories natu- 
ristes et plus particulièrement à celles qui 
favorisent le port du costume genre nudiste 
que l'on voit sur toutes les plages depuis 
quelques années.

La Ligne Catholique féminine se faisant 
Finterpréte de milliers de femmes chré­
tiennes,' a fait des démarches auprès des 
fabricants et marchands de costumes de 
bain pour obtenir la mise en vente de ros 
tumes plus convenables.

1 ne attention toute spéciale a ét é appor 
t e aux considérations d’ordre moral, pra- 
Tique et hygiénique qui ont été exposées à

t grave a cette bienveillante coojnra 
‘ion qui est maintenant assurée, il sera 
facile d se procurer, pour la prochaine 
saison de villégiature, un costume de bain 
répondant aux exigences de la santé morale 
et physique romnie à celles du bon gofit .

rtes matérielles esti- 
ont été causées par le. 
le la ville de Québec au

rtes indique une aug- 
0:23 sur l’année 1932, 
ion provient du fait 
décembre dernier l’élé- 
exercé trop fréquem-

pita" ont été de $4.26

es recevant un 
sont moins affec- 
eresses d’été que 
n fertilisés".

€

OCCASION No 2
alt.7 "Ah’ c’est toil.

Articles utile- e‘excellents 
pour quelque: NOUS, Cou- 
tient une bayie plaquée or 
de fantaisie, ui paquet de 
coupons de soie i1 lot de 
soie à brode: e . 16 en alu- 
minium, épin, l de collet et 
épingle de cra ate entrée. 
Le tout port payé, seule-

Se tut. Après de Ton: s efforts,
(rand’mère, à peine fassurée. 
Replaça les verres Alors

Ses lôx res restèrent muettes.
Mais son front était radieux. 
Car en retrouvant ses lunettes
Elle avait retrouvé ses yeux

Pour moi, la peine fut sévère.
En me couchant, quel désespoir’ 
Pour. la première fois, grand n. e 
Me dit Point de brimer ro soit!

N
20

ma
met 10 vents Adresse: BUCHANAN ACO.. 
City Hail Station, Box 1152, New-Tork City 
N.Y.
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La Coopérativ
Fournit les comm

Semaine

"MAINTENANT JE ME 
SENS PLEINE DE VIE"

Après avoir pris le composé 
végétal de Lydia Pinkham.

("est ce que disent des centaines de 
femmes. Il calme les nerfs vous donne
l’appétit meilleur sommeil vous sou- 
lage dans vos périodes des maux de tête 
et de reins vous rend supportables ce- 
ours pénibles.

Si vous n’êtes pas aussi bien que 
vous souhaitez l’être, donnez à cette mé- 
decine la chance de vous aider. Procurez 
vous en une bouteille cher, votre pharma- 
rien aujourd’hui.

La Mixture Buckley Vous 
Donne Beaucoup Plus 

pour Votre Argent
La Mixture Buckley est beaucoup plus profi­
table que les remedes ordinaires pour la toux, 
parce que l'on peut la diluer à l'eau sans affai- 
blir ses merveilleuses qualités curatives et sou- 
lageantes, et parce qu'il suffit de quelques 
doses pour dérouter la toux ou le rhume le 
plus opiniâtre. Même une simple gorgée de 
Buckley donne un soulagement evident.

C'est pour cela que les gens disent qu'elle 
est ‘‘Rapide comme l'éclair" — "Une simple 
gorgée le prouve".

Pas de drogue—pas de sirop dégoûtant— 
mais une formule scientifique qui arrête la toux 
----guérit et soulage. Ne prenez pas de chances. 
Refusez les substitutions. La Mixture Buck! 
est en vente partout.

NOTRE FEUILLETONLE STUDIO 
des 

MERVEILLES
Par Pierre d'AQUILA

**

Pubheation autorisée par la Bomne Presse, Para Ceux 
de nos lecteurs qui désireraient prendre un abonne- 
ment à cas romans bi-mensuela n'ont qu'à envoyer 24 
francs à ‘la Bonne Presse", 5, rue Bayard, Paris.

BEURRE
La forte amélioration dans la de 

peu d arrivages de beurre frais/ 
offre très restreinte de la part des e 
seurs ont été de nature à raffermi 
blement notre marché.

Lundi après-midi, le 29 coura 
beurres frais étaient cotés de 251 
la livre et les beurres d'herbe de 2 
2Ç * la livre.

ŒUFS
H y a eu peu de changements d 

prix offerts pour les œufs au cour 
dernière semaine. La demande es 
bonne et la température plus froide 
jours derniers, aura certainement 
effet de réduire appréciablement le 
ditions sur notre marché.

Les quantités d’œufs frais ven; 
l’extérieur ne sont pas assez forte 
nuire beaucoup au ton général de e 
ché et nous nous attendons à voir d 
à peu près stationnaires au cours 
semaine que nous commençons.

POMMES DE TERRE
Les prix moyens pour la semaine 

sant le 27 janvier ont été de 871 2.80 
poche de 80 livres pour les pomn 

- terre de Québec, alors que celles di 
veau-Brunswick rapportaient 90 
Les patates de Québec lorsqu'elle 
aussi bien classées que celles du No 
Roanswick peuvent se vendre aus es dernières.

VOLAILLES
Les expéditions de volailles n’oi 

été très fortes et la demande a été 
sante pour que les prix puissent être 
tenus au point où ils en étaient la se 
dernière, La qualité cependant 
passablement à désirer et nous cor 
rions beaucoup à ceux qui ont des vc 
à envoyer sur le marché de leur don 
peu plus d’attention et de soin. Ce 
que de qualité joue actuellement u 
considérable dans l’établissement de: 
A ce temps de l'année les quanti 
volailles qui se consomment sont 
limitées et les acheteurs se montren 
sévères sous le rapport de la quali 
sorte que toute marchandise un pet 
rieure trouve difficilement acquére 
lorsqu'il s'en trouve c’est toujours 
prix tout à fait inférieurs.

Ainsi que nous le disions il y a qi 
temps on trouve maintenant avant 
envoyer de la volaille vivante sur le 
ché de Montréal de préférence à 
volaille abattue. Les expéditeurs fe 
donc bien de tenir compte de cette de 
de Particulière qui se fait toujours se: 
cernups de l’année, sur le mare 
Montréal.

Afin d'accommoder ses expedite! 
Coopérative Fédérée de Québec ti 
leur disposition un certain nomb 
cages d'expédition qu’elle leur f 
gratuitement sur demande. Com 
nombre de ces cages est nécessaire 
limité, nous vous serions reconnaisse 
faire en sorte que ces demandes de 
ne soient pas faites trop longtemps. 
le temps d’expédition.

ANIMAUX VIVANTS
ARRIVAGES à la Pointe St-Char 

aujourd hui : —
Bétail, 620; veaux, 553; pores.

André admirait profondément cette 
mère si simple, à l’âme très noble, et 
qu’il n’était pas loin de considérer com­
me une parfaite image de la mère de 
famille accomplie.

Mais aujourd’hui, sous la cordialité de 
l’accueil et la bienveillance du sourire, il 
n'eut aucune peine à déceler une inquié­
tude qui. pourtant, essayait de se dissi­
muler. Chose étrange, de cette inquié-

auto arrivait à destination.
Situés au milieu d'un immense jardin, 

délicieusement dessinée, l’habitation des 
Lesaffre comptait parmi les plus remar­
quables propriétés des environs.

La fortune considérable des parents 
de < érard expliquait ce luxe.

Depuis nombre de générations, les Le-
saffre s'occupaient de métallurgie.

Travailleurs acharnés, habiles à gérer Vraiment
—Oui!... J’aurais voulu te réserver la 

surprise entière, mais ton ironie me fait 
mal. Alors voici..., 

lne fois de plus il se fut. charchant 
en quels termes exprimer sa pensée.

— Cet après-midi, donc... eh bien, je 
crois que ce sera décisif!

Ah’..
On apportait le café. 11 y eut un mo- 

ment de silence.
André se demandait ce que signifiaient 

exactement les paroles entendues.
Sans doute, il savait que son ami pour 

suivait des investigations passionnantes 
dans certains domaines inexplorés des 
applications scientifiques. Mais il n’avait, 
sur la nature exacte de ces recherches, 
aucune précision.

Il avait bien deviné, quand Gerard 
vint lui demander avec une telle insis­
tance d'être auprès de lui ce: après-n 
que. le jeune homme allait atteindre 
résultat important: Mais de quelles ex­
périences s’agissait-il, et quelles en se­
raient les répercussions ?...

Il eut tout à coup l’intuition - mieux 
que cela: presque la preuve — que cette 
chose "décisive" qui allait bientôt se dé­
rouler jouerait un rôle capital dans la vie 
des Lesaffre.
. De la minute où Gérard avait dit: 
"Ce sera désisif", la physionomie de

GRATIS
Montre pour dames 1

leurs biens, nullement prodigues, ils 
avaient mis tous leurs soins à embellir 
parc et habitation. Depuis une cinquan­
taine d’années, les transformations et les 
agrandissements n’avaient été interrom- 
pus que pendant la Grande Guerre.

André connaissait et admirait."La Sa 
blière", tel était le nom de la propriété.

Il était assez mêlé aux affaires pour 
apprécier la fortune des Lesaffre, mais 
bien que celle de ses parents fût beau- 
coup plus modeste, il n’en éprouvait 
nulle envie. Dans la forte amitié qui, 
depuis, le collège: Je liait à Gérard n’en- 
trait nulle considération intéressée. L’es­
time réciproque en constituait la seule 
base.

Descendu de l’auto. Gérard consulta 
soti chronomètre.

2 heures moins 10. Nous avons le 
temps de prendre une fasse de café 
lasuite, nous irons au pavillon.
Les deux jeunes gens gravirent le per- 

ron, pénétrèrent dans un hall lumineux
Quelques secondes plus tard. Gérard 

présentait son ami à ses parents.

CHAPITRE II
KLEBER LESAFFRE

souriante. Mme Lesaffre répondit au 
salut d André.

ln dépit de ses cheveux blanchissants 
et des soucis que lui avaient occasionnés 
les soins et l’éducation de sa nombreuse 
famille Gérard était le troisième de 
ses sept enfants Mme Lesaff re avait 
gardé une étonnante jeunesse.

tude, Gérard ne semblait nullement se 
rendre compte.

Tout A l’heure, tandis que l'auto bon­
dissait follement sur la route, André lui 
avait demandé, sur un ton de plaisan­
terie :

—Th ne me réserves pas de surprise 
t ragique, au moins?

— Ah! non, certes! siérait écrié Gérard 
avec un rire franc, exempt de toute 
arrière-pensée.

Mais depuis qu'il avait, pénétré dans 
le salon de Mme Lesaffre, André se sen­
tait perplexe.

Tout à ses préoccupations, Gérard ne 
prenait guère part à la conversation. Il 
fallait, au contraire, que sa mère fit 
grand effort pour s’intéresser à ce que 
lui disait l’ami de son fils.

Et parfois, quand la conversation 
tombait et que les yeux de Mme Lesaffre 
se perdaient inconsciemment dans le 
vague. André y lisait une émouvante dé- 
tresse. Le malaise qu'il ressentait que 
tous nous éprouvons quand nous devi­
nons une angoisse qui se cache - devait 
s’accentuer encore quand il vit arriver 
M. Lesaffre.

De tous les hommes que connaissant 
André. Kléber Lesaffre était, sans con- 
teste, celui qui lui faisait la plus forte 
impression.

Petit, mais vigoureux, entretenant sa

es
sieurs, ustensiles d’aluminiam 
chemise kaki et de toilette 
robe, sole, coupons de broad 
cloth et de coton; rideau, cre 
tonne et plusieurs beaux ea 
deans seront donnés à ceux qu 
vendront nos graines de jardins 
Demandes notre catalogue ets 
paquets.

1*

LENION DEs JARDINIERS ENRG
No I. Rue Victoria Lévis; Qui

EPILEPSIE ET CRISES 
Si vous souffrez depilepsie ou cri­
ses (tomber d'un mal) ou avez des 
anus souffrant de cette terrible, ma 
lade écriez pour avoir le hure 
de renset gnements GRATUITS sur 
le Fameux Remède EPILEX contre- 
/Eplepsie et les Crises. Adressez 
the Air WAY DRUG Co., Boite Posta- 
le 311. Quebec, P.Q. Canada. /

OXYMEL
SIROP 4L MIEL —Oxymel # Eucalyptus delta : 
tre essayé dans toutes les tanilles Remède tame X 
entre les rhunles, bronchites, coqueluche, etc 

Procurez-vour-en une bouteille cher votre pharma 
an v. dez J 1. Livernoiset W Brunet l’industriel s’était radicalement trans­

form ée.
Son regard se fixa longuement sur son 

fils. L’inquiétude qui le tenaillait sem- 
blait laisser la place à un autre senti­
ment : une curiosité avide d’où, cette fois, 
toute ironie était bannie.

L'intérêt soudain accordé par cet hom- 
me aux travaux de son fils en situait 
l’importance, mieux que tout argument.

santé qui était de fer par un incessant 
travail d’éducation physique, le père de 
Gérard possédait une extraordinaire au 
torité sur tons ceux qui l’approchaient. 
Visiblement, cet homme était né pour le 
commandement, pour entreprendre des 
grandes choses et les mener a bien.

Or, quand il vit M. Lesaffre, André 
fut frappé par ses traits tirés. Il parais- 
sait vieilli, soucieux. Ce fur très cordia-

11 "PILLETIN DE LA FERME" 
est imprimé

par (.1. sonE."
n: ~f taller et de la € noue, wuébe

La broderie aux yeux d’André.
Il connaissait 1espre positi de I in­

dustriel qui. d’ailleurs, ahmunit volon­
tiers sa prédilection pour le "efté pta-

PATRONS VENNAT lement. néanmoins, qu’il dit :
Bonjour André Tu es en congé au­

jourd’hui?
-Oui. Monsieur., répliqua le jeune 

homme en riant. J'ai obtenu une per-

est un
tique des choses

O fut d’une voix lgg r eust sngois- 
sec que Kléber Lesattre roc

Tu disais done, Cérsol, 28 
p res aboutir aujourd hu "

J’espère.:..Je ne puis rie: • 1.7.
\h! oui...

Visiblement. Al. Lesaffre-tonjet de- 
reconquérir un parlait sang froid

Au lendemain dé 1s guerre l industriel 
avait développé, prodigeusment son 
affaire. Il prit largement sa part de I: 
prospérité générale de Findust rie, pen­
dant cette période où la production r: ar­
rivait pas à égaler les besoins.

(à suivre

agréable
.mission de quelques heures. Gérard a la passe-temps solitude en horreur: cet après-midi, je

pense.
Comment! c’est lui qui

Gérard interrompit vivement la phrase.
Oui, papa C’était plus fort que 

moi
Par exemple’
Oni... Je voulais a tout prix qu\n- 

dré fut ici cet après-midi.
"est singulier.

M Lesaffre considéra plus attentive- 
ment son fil...

Il constata son extrême, nervosité.
Pourquoi done, lui dlemanda-t-il.ee 

désir ardent ?
Parce que...

Lsiniture de Chambre en 
Broderie de couleur. Dessin 
original avec rond brun doré, 
pois bleus, marguerites jaunes 
et pois bleus, feuilles vertes.

No 7122 Robe de asit. -Pa 
tron à tracer 20c. perforé 50c. 
su iei chaud 35c. Etan pée nr

94467/2
98c. $ir btreadsclot 

e ou jaune $1.10.
< talon AI A r 
15c. Dentelle p

Nu 9467 1

or la broderie 
r le bord 153. 
.2. Oreille: Il aide une petite fille.

M. Emil Osterkamp de Withrow’ 
Minn, écrit. "Il y a environ deux 
semaines je reçus une bouteille d’essad 
de Novoro du Dr. Pierre qui fit preuve 
d'être un très bon remède.Notre 
petite fille était souffrante depuis 
quelque temps et, malgré ‘de nom- 
breux traitements, elle ne, partait 
pas à se rétablir; elle n avait an 
appétit et ne pouvait pas digér. la 
nourriture Dès qu’elle eût pris du 
Novoro du Dr. Pierre une amélioration 
se ht sentir dans son état Elle est 
maintenant devenue pleine d’entrain et 
peut jouer, de nouveau, comme un en­
fant bien portant." Par son action 
bienfaisante sur le procédé de digestion, 
et d’élimination, cette célèbre méde- 
cine: de plantes aide la nature à édifier

. un corps sain. Ne contenant aucune 
drogue nuisible on peut en toute sûreté 
la donner aux enfants .et même aux 
bébés Ce n’est pas un article or- 
dinaire de commerce car ce remède est 
fourni par des agents locaux désignes. 
par Je Dr Peter Fahrney & Sons Cor 
2501 Washington Blvd. Chicago. II!

Livré exempt de douane au Canada.

Il hésita un moment cherchant "la 
phrase.

Parce que je voudrais qui Indré 
puisse m'aider.

André eut l’impression que son ami

patron 
35c, :.:
D’amp

r chaud 20c la 
sus bon coton

pu: moutons. 67.
BÉTAIL

59e, su coton blau 
Abroder 15c.

Drap patron . 
perforé 50c, au le 
Etampé sur bon 
1 % 2 vas 75c. <

98..
Ce marché était très actif aujour 

par suite d'arrivages très faibles < 
prix indiquaient une augmentation 
peu près 50 sous par 100 lbs., sur prat 
merl toutes les classes de bêtes à ce 
11 fe quelques lots de bouvillons v< 
de suest qui ont été vendus à $6.0 
100 lbs., et d’autres ont été retenus 
que les vendeurs trouvaient que l’on 
vait obtenir plus que ce prix. Les 
sujets rapportaient de $5.00 à $5.50 
moyens allaient de $8.50 à $4.00. Les 
Unes vaches se sont vendues pour la pli 
à $3.50; les moyennes aux alentour 
$2.50 et $2.75 et celles qui étaient < 
nées à la mise en conserves de $1. 
$1.75. Les bœufs et taureaux allaier 
$2.00 pour les communs jusqu’à ! 
pour les meilleurs sujets.

VEAUX
Les veaux de lait se vendaient plus 

•lent; les expéditions étaient plus fa 
et la demande était très active. Lesi 
leurs sujets se vendaient $7.50 le

dissimulait sa pensée. Ce fut Bussi, dail- 
leurs, lavis de M. Lesaffre. puisqu'il in- 
terrogea. avec une ironie évidente:

Ah! tiens... Il te fout une aide, 
maintenant ?..

Gérard ne répondit pas. mais dans le

r chaud 40c. 
coton Jaune 

Irap complet
7/22 ioff

U x 212 verges $1.65. - 11 
Blane $1.25 ou $1.98.

, Coton à broder 20r. Jen 
pour 1e drap et oreille 20c.

No 2539 Sac o Bas p

regard qu’il fixa sur son père, il y avait 
une pricre presque douloureuse.

Kléber Lesaffre eut 1111 léger hausse-
ment d’épaules. Il dit :

Naturellement c'e : au pavillon de 
clinsse que vous allez travailler?

Oui père.
• M. Lesufire vast this une irome un 
peu népri al.> a dans le mot travailler . 
mas Gérard n’avait point relevé.

Son père alluma un cigare. I! regar- 
doit 360 fils, et son visage tendu sount 

ave ii dulgence.
Gérard était sing a. : 1 trient enu 

Père".
Quoi de c
Tu attss fort, je i assure, de ne 

pas tee pret tre But Servit

paire- Patrons trace: 20c. 
perforé 50c, au fer chaud 35c. 

étatipé sur bon coton, ratine
39c, sur toile blene Tac. Fit

rue $1.10. Ca 
c.dentelle 10c.

• Broderie 20c 
is a notre. Revue

superbe

Abuni de I : 
1 stalogue 4 
Abonnez vO1,2539/5 Mensuelle de Broderie et usi- 

que 12c seulement par a <

BULLETIN DE LA FERME, 
( agier 139, St-Rech. Québéc1 %#,

s
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La Coopérative Fédérée de Québec
Fournit les commentaires suivants sur les marchés

Semaine du 22 au 29 janvier

Prix de remise de
La Coopérative Fédérée de Québec

130 St-Paul-Est, Montréal
SEMAINE FINISSANT LE 27 JANVIER 1934

re Buckley Vous 
Beaucoup Plus 
Votre Argent
kley est beaucoup plus profi- 
nedes ordinaires pour la toux, 
eut la diluer à l’eau sans affai- 
euses qualités curatives et sou- 
rce qu’il suffit de quelques 
buter la toux eu le rhume le 
Même une simple gorgée de 

un soulagement évident.
la que les gens disent qu’elle 
nme l'éclair" — "Une simple

e----pas de sirop dégoûtant — 
e scientifique qui arrête la toux 
ge. Ne prenez pas de chances, 
titutions. La Mixture Buck!
tout.

v

1t leurs, sujets se vendaient $7.50° le yen 
livres et Ton en a vendu aussi cher que 
900: Les moyens rapportaient de $6.50 à 
$7.00 et les.moins bons aux alentours de 
$6.00. Les veaux de champs se vendaient 
aussi mieux que la semaine dernière et l'un 
en obtenait généralement de ê2.50 à 63.00 
et un peu mieux, tout dépendant de la 
qualité des sujets. On s'attend à ce que les 
prix fléchissent sitôt que les arrivages com- 
menceront à se faire plus considérables.

BEURRE
f.a forte amelioration dans la demande, 

peu d'arrivages dé beurrefrais, et une 
offre très restreinte de la part des entrepo- 
seurs ont été de nature à raffermir sensi­
blement notre marché.

Lundi après-midi, le 29 courant, les 
beurres frais étaient cotés de 2512c à 26c 
la livre et les beurres d'herbe de 2614c à 
2Ç1 " la livre.

ŒUFS
Il y a eu peu de changements dans les 

prix offerts pour les œufs au cours de la

DINDES ABATTUESPRIX DE REMISE POUR LA SE­
MAINE FINISSANT LE 23 JANVIER 

1934 INCLUSIVEMENT
. BEURRE FRAIS

A ........
B. ., 
C..........

J.........

..... 21c

..... 19e
........ 16c
........ 13cNo 1 pasteurisé,........

No 1 non pasteurisé. .
No 2 ........................

. . 2481c

....24!4c

....2331c POULES ABATTUES
Sélectionnées

.................. 17e la Ib.
............................... 14c“
..................... ............. 12c “
..................... ............. 12c *

TRES IMPORTANT: Aucune com­
mission ou frais d'emmagasinage à dé­
duire de nos prix de remise de beurre.

MOUTONS AGNEAUX A., 
B.. 
C... 
Coqs

Les expéditions d'agneaux et de mon­
tons étaient à peine suffisants pour que les 
acheteurs puissent montrer de. l'intérêt à 
cette classe d'animaux et la qualité laissait 
tant à désirer que les prix que nous don­
nons ici peuvent à peine servir d’indice 
quant aux conditions réelles des prix. Les

dernière semaine. La demande est assez 
bonne et la température plus froide de ces 
jours derniers aura certainement pour 
effet de réduire appréciablement les expé­
ditions sur notre marché.

Les quantités d’œufs frais venant de 
l’extérieur ne sont pas assez fortes pour 
nuire beaucoup au ton généra] de ce mar- bits mélangés rapportaient $6.00 par 100 
ché et nous nous attendons à voir des prix . Ibs. pour la plupart; ces lots comprenaient 
à peu près stationnaires au cours dé la généralement des sujets de toutes qualités.

Les moutons communs se vendaient de

turais voulu te réserver la 
e, mais ton ironie me fait 
ici...
• plus il se tut, charchant 
PS exprimer sa pensée.
s-midi, donc... eh lien, je 
ern décisif !

it le café. Il y eut un mo- 
ce.mandait ce que signifiaient 
s paroles entendues.

. il savait que son ami pour 
nvestigations passionnantes 
3 domaines inexplorés des 
cientifiques. Mais il u avait, 
a exacte de ces recherches.
non.
ien deviné, quand Gérard 
ander avec une telle insis- 
auprès de lui ce: après-n 
homme allait atteindre

ortant: Mais de quelles ex- 
gissait-il, et quelles en se-, 
percussions'.’.•.
; à coup l’intuition - mieux 
sque la preuve— que cette 
ve" qui allait, bientôt se dé- 
it un rôle capital dans la vie

nute où Gérard avait dit: 
ésisif'. la. physionomie de 
s'était radicalement trans-

POULES VIVANTES 
...... ................. ... lfie Ia1b.
................................. 14c"
.................... :. .........12c -
............................. 10c **
POULETS VIVANTS 
................15c la 1b. 
..... ...................13c "
.......... .......................Ile-

A..........
B ..........
C .....
Coqs.

PIGEONS Vivants, le couple.. 20c

ŒUFS
Doz.

.. .29 
.26 
.24 

.. .21

a peu près stationnaires Spécial..
A ..........
B ..........

A gros ............
A moyens.... 
A poulettes. 
C. ............... :.

semaine que nous commençons.
POMMES DE TERRE

Les prix moyens pour la semaine finis­
sant le 27 janvier ont été de.87 1 2 sous par 
poche de 80 livres pour les pommes de 

. terre de Québec, alors que celles du Nou­
veau-Brunswick rapportaient 90 sous. 
Les patates de Québec lorsqu'elles sont 
aussi bien classées que celles du Nouveau- 
Rrinswick peuvent se vendre aussi bien es dernières.

VOLAILLES
Les expéditions de volailles n'ont pas 

été tris fortes et la demande a été suffi­
sante pour que les prix puissent être main­
tenus au point où ils en étaient la semaine 
dernière. La qualité cependant laisse 
passablement à désirer et nous conseille- 
rions beaucoup à ceux qui ont des volailles 
à envoyer sur le marché de leur donner un

$1 .50 et jusqu'à $3,00 pour les meilleurs.

PORCS
La demande continue à être très forte 

pour les porcs et les prix montent toujours. 
Les derniers rapports que nous recevons 
tant de l’Ouest que de l'Angleterre, nous 
portent à croire que les conditions actuel­
les ont excellente chance de se maintenir 
pendant le reste de la semaine. Mais ainsi 
que nous l’avons déjà dit nous entretenons 
certaines craintes quant à ce que l'avenir 
peut nous réserver, non pas que nous crai­
gnions de revoir les prix d'il y a trois ou 
quatre semaines, mais peut-être des prix 
plus lias que ceux que l’on offre mainte­
nant. Nous avons pu obtenir aujourd'hui 
de $9 .50. à $9.60 par 1001bs. pour nos pores. 
I Les sujet s ile choix bénéficiaier it < lune prime 
de $1.00 par tête. Les bouchers se von- 
daient au même prix que les bacons, mais 
il fallait prendre une coupe sur les légers de 
25 à 50 sous par tète. Les pores lourds de­
vaient subir une coupe d'un demi sou la 
livre et les extra lourds une coupe d'un sou

POULETS ABATTUS 
Engraissés au lait

Spécial.......... ........... ..... .........26c la Ib.
A ......... . .......... . ............................24c **
B.> ...........  22c "

POULETS ABATTUS 
Sélectionnés

PORCS ABATTUS
No 1    12c la lb.
No 2 .............................................lie “
No 3......................................... 10c “

VEAUX ABATTUS 
engraissés au laitSpécial...........

A .........., ........
B ................
C .............. ..,
D ........ .........

24c la Ib.
22c - 
20c "
15c *
10c *

J
Bon ............
Moyen.........
Commun........

09c Ib.
07c ■■ 
05c *

Animaux vivants
Prix obtenus sur le marché de Montréal, lundi le 29 janvier 1934 

Par la Coopérative Canadienne du Bétail de Québec, Ltéepeu plus d’attention et de soin. Ce man­
que de qualité joue actuellement un rôle 
considérable dans l'établissement des prix. 
A ce temps de l'année les quantités de 
volailles qui se consomment sont plutôt 
limitées et les acheteurs se montrent très

l se fixa longuement sur son 
tude qui le tenaillait sem- 
la place à un autre senti- 

jriosité avide d où. cette fois, 
était bannie.
soudain accorde par cet hom- 
vaux de son fils en situait 

mieux que tout argument.
André.
sait tesprit positi de I in- 
i. d’ailleurs, astramit yolou- 
dilection pour f neôté pta- 
loses . -
une vois h r z - ■ angois- 
ber Lesaifre re: 
iis done, Gérurd, 
ir aujourd hu 
•. Je ne puis rie:

Porcs Veaux de lait
..................711 à 7 cib.
...... 612 à 7c "
................. 412c à 5/ (c "

9 180 à 220 Ibs.
■ • 1 $9.50 à $9.60

la livre. Les truies rapportaient de $ 7.00 à 
$7.75 avec quelques-unes jusqu'à $8.00. 
On croit que les conditions actuelles reste­
ront les mêmes pour la balance de la se­
maine. tout dépendant de la situation sur 
le marché anglais.

Bon..............
Moyen ...
Cotumun

Porc à bacon (Select)..
sévères sous le rapport de la qualité, eu 
sorte que toute marchandise un peu infé- Prime de $1.00

Veaux de champs
Bon. .• ............................ 23 cà 3e
Commun...... ... 21 cà 23c "

Agneaux

rieure trouve difficilement acquéreur, ou 
lorsqu'il s’en trouve c’est toujours à des 
prix tout à fait inférieurs.

Ainsi que nous le disions il y a quelque 
temps on trouve maintenant avantage à 
envoyer de la volaille vivante sur le mar- 
ché de Montréal de préférence à de la 
volaille abattue. Les expéditeurs feraient 
donc bien de tenir compte de cette deman­
de Particulière qui se fait toujours sentir, à 

de l'année, sur le marché de 
créal.

Afin d’accommoder ses expéditeurs la 
Coopérative Fédérée de Québec tient à 
leur disposition un certain nombre de 
cages d'expédition qu’elle leur fournit 
gratuitement sur demande. Comme le 
nombre de ces rages est nécessairement 
limité, nous vous serions reconnaissant de 
faire en sorte que ces demandes de cages 
ne soient pas faites trop longtemps avant 
le temps d’expédition.

ANIMAUX VIVANTS
ARRIVAGES à la Pointe St-Charles, 

aujourd’hui:—
Bétail, 620; veaux, 553; pores, 2125; 

moutons. 67.
BETAIL

Ce marché était très actif aujourd'hui 
par suite d'arrivages très faibles et les 
prix indiquaient une. augmentation d’à 
peu près 50 sous par 100 lbs., sur pratique- 
mert toutes les classes de bêtes à cornes. 
Il quelques lots de bouvillons venant 
de hest qui ont été vendus à $6.00 par 
100 Ibs., et d'autres ont été retenus parce 
que les vendeurs trouvaient que l'on pou­
vait obtenir plus que ce prix. Les bons 
sujets rapportaient de $5.00 à $5.50 et les 
moyens allaient de $3.50 à $4.00. Les bon­
nes vacheS se sont vendues pour la plupart 
à $3.50; les moyennes aux alentours de

à 180 A 220 lbs.
$9.50 à $9.60Porc à bacon.

PORCS ABATTIS
La demande pour pores abattus continue 

ise faire de plus en plus active et les prix 
monte nt comme nous ne les avons pas vus 
monter depuis des années. Et chose en­
courageante pour les producteurs il y a 
beaucoup de personnes au courant des 
marchés qui prétendent qu'il y a possibi­
lité de nouvelles hausses. Il ne faudrait 
pas trop compter là-dessus toutefois, car 
nous pourrions un de ces jours avoir quel­
que surprise plus ou moins agréable.

Mais tant que le marché anglais conti­
nuera à montrer des signes de fermeté, 
nous pouvons compter que nos prix se 
maintiendront aux niveaux actuels. Les 
quantités de porcs dans nos campagnes 
sont plutôt limitées et malgré que les prix 
de détail soient très élevés la demande 
locale est encore assez forte. Il est vrai 
que les autres viandes se vendent à des 
prix considérablement inférieurs à ceux 
que l'on demande pour les porcs, biais 
jusqu'à présent cette différence n’a eu 
qu'une influence tout à fait secondaire.

VEAUX ABATTIS
Nous ne nous attendons pas à de grands 

changements pour les premiers jours de la 
semaine prochaine. On croit que les prix

.j 160 à 230 Ibs. 
Fore à boucherie............7 $9.50 à $9.60

Porcs légers et à engrais.a 120 à 16015s. 
Coupe 25 à 50e par 1001bs.7 $9.50 à $9.60

Bon..........

Commun.
...............6 à 6! e Ib.
...............5 à 51c

.................412c à 5cU
Moutons

.................21c à 3c Tb.

.................Tlgc à 131e " 
Bouvillons

Porcslourds........................ j
Coupe de lie par lb ........ 7

Bon ............
Commun..

240 à 270 lbs.
$9.50 à $9.60

Extralourds ................. j 270 Ibsou plus
Coupe de 1c la lb ............... / $9.50 à $9.60 Choix....... .. . ...............

Bon........................,
Moyen............ .
Commun......................
Commun (légers)...

Taures
3l c à 4c 
231c à 312c 
211 c à 212c 
134 c à 2c

5l2cà 534€
412cà5c(
3) 2c à 414c :
212c à 3c "
2c à 21ge**

Taureaux
28 (c à 314c
21 à 3c
2c à 214c
112c à 2c.

nt. M. LesaTu dion, fit de- 
un parlait sang froid
nain de 1 guerre ! industriel 
doppé prodiggus aeat pon 
rit largement sa part de la 
générale de industrie, pen- 
période où la production H ar- 
égaler les besoins.

là suivre

Truies ........ ..........$7.00 à $7.75

Vaches
....... 31 je à 31e
............234c à 3c"
............2/2cà23ic"
...... 112€ à 2c “
...... U4c à 11e

Choix.......
Bonne ........ ...
Moyenne ........ .
Commune.........
Très commune.

aide une petite fille.
1 Osterkamp de Withrow’ 
i: ‘il y a environ deux 
• reçus une bouteille d'essai 
du Dr. Pierre qui lit preuve 
très bon remède. "Notre 

e était, souffrante depuis 
emps et, malgré de nom- 
tements, elle ne partait 
rétablir; elle n avait ( an 
ne pouvait pas digér la 

Dès qu’elle eût pris du 
Dr. Pierre une amélioration

,ir dans son état Elle est 
devenue pleine d’entrain et 

. de nouveau, comme un en- 
portant. Par son action

e sur le procédé de digestion, 
nation, cette célèbre méde- 
antes aide la nature à édifier 

sain. Ne contenant aucune 
isible on peut en toute sûreté 

aux enfants .et même aux 
en’est pas un article or- 

commerce car ce remède est 
r des agents locaux désign’s •

Peter Fahrney & Sons Co 
hington Blvd . Chicago: il! 
empt de douane nu Canada

PRIX de REMISE delà COOPÉRATIVE FÉDÉRÉEdeQUÉBEC 
A QUÉBEC

Veaux abattus engraissés au laitŒUFS
Doz. 

.. .28 
, .26 
. .24

.18

) Bon ..........
Moyen ......... .
Commun.

.... 11cla lb.

... 10e " 
. 08c "

A gros....
A moyens.
A poulettes..
C.........actuels se maintiendront ou à peu près. 

Les expéditions seront tout probablement 
faibles eu sorte que nous pouvons croire 
que les prix payés la semaine dernière 
seront encore offerts pendant quelques 
jours encore.

Nous pensons cependant que nous som­
mes à la veille ‘d’une diminution, car les 
arrivages ne sauraient tarder beaucoup 
maintenant à se faire de plus eu plus 'forts.

Poules abattues
A................
B ................
C..............
Coqs ....

14c la lb.
... 12c ** 

. 10c "
... 08c*

LARD
No 1, 90 à 140 lbs.........
No 2, 140 à 175lbs..........
No 3, 175 à 225 lbs. .

Poulets

. 1214 cla lb.

.1134c" 
1114c " Agneaux abattus

No1 35 à 45lbs.: ........Ilclalb 
No 2 30 à 35 lbs. 09e " ■ 

No3— 25 à 30 1bs ............. 08c ‘
Moutons abattus

Nol ...................................... 05cla lb.
No2......................................04c"
No3................................... 03c"

A ..........
B ..........
C ..........
D.........
Rebuts.

20e 
17c 
15e 
08c

. 06c

$2.50 et $2.75 et celles qui étaient desti- 
nées à la mise en conserves de $1.25 à
$1.75. Les bœufs et taureaux allaient de 
$2.00 pour les communs jusqu'à $3.50 
pour les meilleurs sujets.

VEAUX
Les veaux de lait se vendaient plus faci- 

lent; les expéditions étaient plus faibles 
et. la demande était très active. Les meil­
leurs sujets se vendaient $7.50 le cent

"Le Conseil des Engrais Chi­
miques pour les Provinces Mari­
times recommande l’emploi sur 
pâturages d’un engrais complet 
contenant 5% d’azote, 99 d’acide 
phosphorique et 8% de potasse”.

Nous ne recevons pas de volailles vivantes à notre succursale de Québec. 
Voir plus haut sur cette page les prix payés à Montréal.

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS

3



6958
70 gb
371.
377 
4232a 
437a

68 
687g
3628
37 
411/2
423

GRAINS—WINNIPEG
OPTIONS MAI OPTIONS JUILLET

Ouverture Fermeture Ouverture Fermeture

BOURSE DES

Date EspèceMois

Janvier

Engrais chimiques simples Engrais chimiques composés
En 
sacs 
de

Prix 
au 

comp­
tant

Azote So- Acide Potas- 
luble dans Phos- se En sacs

Prix 

tantSUPERPHOSPHATE 169 l'eau phori-(K. »)
Acide Phosphorique... 125 ibs:$15.50

SUPERPHOSPHATE 20%
Acide Phosphorique.... 125 lvs $18.00

MURIATE DE POTASSE 48%
Potasse (KO) ...............200 Ivs $49.50

SULFATE DE POTASSE 48%
Potasse (K2O) ..............200 Ivs$56.00

SULFATE D’AMMONIAQUE 20%
Azote. .. ..................... 200 Ivs$34.50

NITRATE DESOUDE 15% X
Azote ............................ 100 lbs $46.50

PHOSPHATE THOMAS 16%

que 
10%
8%

12% 
12%
8%
8%
8% 
5%

0% 
2% 
2% 
2% 
4%
5%
6% 

12%

10% 125Ivs
4% 125 Ivs
6% 125 Ivs

10% 125 Ivs
10% 125 Ivs

$25.50
$21.00
$25.00
$29.00
$28.00

7% 125Ivs $29.50
10% 125Ivs $31.50
7% 125Ivs $35.50Citric.... .200 Ivs $20.50

Pour paiement à crédit veuillez ajouter $1.50 par tonne sur le Superphosphate et Phos­
phate Thomas, et $2.00 par tonne sur tous les autres engrais simples et engrais composés

F. A. B. QUEBEC, LEVIS, BELOEIL eu MONTREAL.

MARCHÉ du BEURRE et du FROMAGE 
PRIX DE GROS.

PRIX DES PEAUX VERTES fournis par 
la maison "OVIDE GODIN", 

113 rue Grant, Québec.
Les prix ci-bas sont F.O.B., Québec et 

pour des peaux bien enlevées. Peaux avec 
dommages ou séchées sans sel payées sui­
vant leur valeur.

Peaux de bœufssalées.07 6clalb Peaux 
de bœufs fraîches.071 2€ la 1b.15 à 50 moins 
2 lbs. chaque peau. Nous acceptons tou' 
les peaux de 52 lbs. et plus pour des pea 
de 50 lbs. net, sans queue ni corne.

Peaux de veaux engraissés, enlevées 
par des bouchers, de 6 à 11 lbs. à .08e la lb. 
à la pièce .85c chaque. Peaux de chevaux 
de bonne qualité $2.00, sans crin et queue 
.15c de moins. Peaux de veaux Deacons 
à .60e chacune Peaux de moutons fraî­
chement enlevées .50c. Petites suivant 
leur valeur. Peaux de Moutons sans laine 
-05e. Prix garantis du 22 janvier au 3 
févrie 1934.

25%c 
10/2€

Beurre No l Pasteurise 
Fromage coloré.TOUT HOMME qui a en une maladie des voies 

urinaires, si légèrement qu’il ait été atteint, si bien 
guéri qu'il paraisse, 81 lointaine qu'en soit l’origine, 
doit faire l'expérience recommandée dans le traité 
explicatif du Dr Prévost, intitulé: "Ce que tout 
homme doit savoir avant et pendant le mariage", 
envoyé gratuitement sous enveloppe fermée. Ecrire 
. l'Institut de Prophylaxie, 3440 rue Hutchison. 
Montréal No.50 .I N. O x 291

ETES-VOUS CELUI-LA? Pouvons placer TU 
homme de confiance de moins de 50 ans, laver auto, 
dans une localité Watkins bien établie pour distri- 
bue des nécessit ‘s à une chentèle établie. Pouvez 
gagner $25 00 par semaine au début Eerivezimmté- 
diatement à la Compagnie J. R. Watkins, Dept 
R-2X, 940 rue Inspecteur. Montréal, Qué.

No 4 6fs X051.

Ces prix sont ceux du commerce de gros 
à Montréal mais non pas payés aux pro-Dames Demandées
ducteurs.
Pommes de terre Québec....
LAINE

$0.95NOUS AVONS BESOIN DE FEMMES avant- 
noe machiné à condre pour coudre pour nous chez 
elles: Rier. a vendre. Tout ouvrage fais à la ma- 
bine Ecrivéz A Ontario Neckwear Company.

• Dept. 124, Toronto 8. Ont. Nos 5-6-7-8x501 M I' Prix moyens payés aux producteurs par 
la Coopérative Canadienne dès Produc 
teurs de Laine, Lennoxville, P. Qué.
Laine blanche non lavée.... 18c F.A.B-
Laine blanche lavée ..................23e F.A.B.

Pour ceux qui désirent acheter de la 
laine en petites quantités de 10 à 100 livres
Laine blanche non lavée. 27c la lb.
Laine lavée.........33c la lb.

F A.B. Lennoxville, P. Q.

Hommes Demandés
AGENTS DEMANDÉS pour vendre des Fra 

vates de soie pour nous. Noms vote les vendor s 
•un prix qui vous permet de réaliser 100% de 
ominssion Ecrivez aujourd'hui pour échantillon 

gratuit et détails. Ontario Neckwear ( ompany. 
Dépt. 518. Toronto 8. Ont. Nos 5-6 7-8 x 021 M 1’

AVIS AUX CULTIVATEURS, —Aiguisons les 
lames de clippeure Avantageux de nous envoyer 
tous vox sets de lames de tondeuses (Clippeurs) qui 
ne coupent pas. Aiguisons sur Machine-Automa- 
tHiue" avec ouvrage et satisfaction garantie. Fai- 
sons l'essai des lames avant renvoi Prix: 25c le set, 
ou à 45e pour deux sets. Achetons et changeons 
les vieilles lames et vendons tous Accessoires, do 
clippeurs, éte Aiguisons aussi couteau de Hache- 
Viande Vendons charrues-à-neige pour les che 
moins Achèterions des peaux de fourrures vertex 
laites vos envois par malle Wilfrid Fontaine 
Pierreville, P. Qué. No1 15fs Pa3

i.. N.N.
• * larh er .

-. Ati / sa. Apprenez ie taetrer 
■ n medeure place a Québec, con.L

Ce que vous achetez pour la maison ou 
pour le troupeau et la basse-cour

Lun b • antag lner 00 TL IJ 1 FMI on payée en appr. 
vant Quelques semaines suffisent pour être d. 
plômé et gagner salaire. Dans votre intérêt n’hés: 
ex pas kerivesau CeHège des Barbiers de Québec
Karg , 378 St-) allica . Québec, P. Q

^o24.1 1001

FARINES DIVERSDIVERS CHEVAUX à VENDRE Le minot.Patente Hungarian, quarts... $5 60GROSSE SÉLECTION de plus de cent étalons 
et juments enregistrés de race percheronne. Belge.
Clyde, Canadienne, Hackney et Standardbred.
Plusieurs gagneurs de 1er prix et ( Championnats aux 
plus grosses expositions. Etalons classés MB et ( 
l’rix raisonnables et conditions de paiement conve- 
nables. Une: autre importation d’étalons et ju- 
ments Percherons et Belges arrivera vers le 15 de 
février Nous offrons aussi une bonne sélection de 
chevaex de chemin et d’ouvrage. Ecrivez et laissez- 
nions savoir ce qu’il vous faut et il nous fera plaisir 
de vous donner un prix fret payé à votre station 
Fermes Arnoldwold. Grenville,. P. Qué.

Nus 5-6-7 -1672

Pois à soupe ...................$1.50 à $1.80
Fèves blanches, (triées)

“ (triées Prime)....
ARGENT A FRETER.- Cultivateurs’ Emprun 

tes à 5% capitalisé, remboursable selon vos reverie. 
Avons aussi des acheteurs "Crédit Immobilier 
36 Note -Dame-Onest, Montréal.

No 50—1 N o X»

AIGUISAGE DE CLIPPERS avec exp: , etice
. Pour chevaux et moutons $0.35 le set et cheveu) 

25 cta Bon travail. Satistartion assurce Adresse 
Henry Jutas, N.-D. Pierreville, P. €.

No 44-15.14 P1X

COUPONS. Nous offrons un ira glu assorti 
ment d’esas de coupons arrangés de xçon à être 

opiovés à différents usases Comme DONC tu 
mes de dames et jeunes tilles. Blouses, ; ipes, robes 
chemises pour hommes, verrons, aussi de dimen 
sions varié es et de tous styiee, dernières no veautés 
de teintes et tissue. Argent remis si pas satisfait
Chos paquets, de $1 00, $2 00. $31.00 et $5 00 poste

Patente Hungarian, 98 lbs... 2 45 1.40
1,751ère patente. Manitoba quarts. ..

""981bs.........
Forte à le vains, quarts .................

500
215
4 90
2.10
210
2 00
1 50
1.40

....1(triées yeux jaunes) . ■ ■

ENGRAIS ALIMENTAIRES981bs ...
Patente Ontario sacs coton, 98 Ibs.
Patente Ontario, sacs toile 981bs.
Farine à engrais 1ère qualité

"2èmè qualité:

Son de blé ......................................... 1.10
Gru.................................. .. 1 15
Gru Blane (Middlings) ..........1.35 
Bléd’Indemoulu..,..,.,.....1.55 
Moulée d’Avoine, fine ............ 1.45 
Moulée d’Orge, fine ............ 1.30 
Tourteaux delin....................... ......... 1 85
Gruau d’avoine, jute 80 Ibs .............,.2.65

“ coton 80 1bs.,... 2.70
Drèches brasserie séchée ......... 1 20
Molassine........ ................................ ..2 50
Moulée à veaux ec 320 
Moulée laitière 18%............ 1.70

24%.......... 2 00
Foinla tonne.15.00
Paillela tonne .................... 9.25
Pot Barley ............. ......... .. .............2 40
Pearl Barley 340

Animaux à Vendre GRAINS D’ALIMENTATION

Blé d’Inde Argentin...
Avoine alimentation No I...

J'ACHETERAIS JUMENT CANADIENNE en. 80
45
47
55
40
60
70

payée) Le Magasin des C'onpons. New-Glasgow. 
Qué. No 421 N <> 012

GRATIS, PRIMES. Musique a bouche, cam 
et autres cadeaux pour la vente de 20 boites 
annonce A 5e chemine de notre merveilleux rom 
posé, "onguent (auprex. contre hénjorroides. 
enflures, éxéma La Camprex Campagna Fabri- 
que, St-Paul de Chester, P. Qué.

No 1:261s PO2

HUILE DE IOLE DE MORE E. pour volailles et 
narts, $1.35 le vallon, fret payé pou 5 gallons

Amédée Roy, St-Fabien, Clé Rimouski.
No.1-6fs Pos

CLIPPERS, TONDEUSES. De toutes marques 
a guises A 50.256 le set l'uvrage garanti. Essai 
des lames fait ivant renvoi Herménégilde Fon- 
laine, BIN, N -5). Pierreville, ( té lamaska.

No 2 1 18 P62

TONDEUSE AIGUISÉE. Nouvelle invention 
pvir l'aiminege des tondeuses faisant tri excellent

registrée portant poulain garantie Sur ouvrage et 
voiture Donnez âge, couleur, pesanteur et prix 
Alphonse Prud'homme. St-Jovite, Cté Terre- 
bonne. No 5 1’52

A VENDRE. 10 belles brebis de 1-2-3-4 ans 
Prix $70.00. Roméo Sédillot, Ferme St-Mathieu.
Co Laprairie, No 4-5-PON

recriblée
4 No 2C W recriblée ..............

Blé d’engrais. 98 lbs
Orge d’alimentation ....... , ..
Sarrasin d’alimentation. .......Volailles à Vendre

POUR IA BASSE-COUR
A VENDUE. Oies Toulouse, Africaines et Emb 

dans. Canards Pékits, Dindes et Dindons Bron- 
gés. Satisfaction garantie ou argent retriis. J.-F 
Fontaine, St-Guillaume, P. Gué. No 3 x 44-J.N..

Sucre (Sacs 100 lbs.)
Granulé, No 1, sac coton ..........
Cassonade, No1.....
Cassonade No2..................
Cassonade, No3...........
Mélasse (Barbades):
No1,barils 25 gals. le gal .....
Sel
Selfin.sac 140 Ibs .. ...............

Déchets de viande, gros ........... $3.00
Farine de viande, fine, 50%........ 3.00
Farine de viande, fine. 60%........ 3.50

...$6.85
6 55

. 6 45
6 35Os broyés, gros ou fin .ce.

Farine de poisson.............. . ... ..
Farine de Luzerne ......
Ecaillesd’hultres volailles...,.

.... 2 25

.... 3.00

.... 1.75garanti Epreuve tante apres 
le set. Théophile Proulx. Se- Le sac 

.. $1.40 

.... 1 00

85 
.85

1 25

,€o. Richelieu.
Ecaillesd’huitres poussins .....
Gravier, gros ou fin. ................ ..LE FAMEUX CHALUMEAU FAVORITE d 

us de save, empéche l’entail- de cher 1 
cent Eccantillou envoyé sur réception d. 

"* Canotre B -trop d’un gallon, $18 70 le 
medée Roy, St Fabien, (té Rimou-ki

Grossel, sac de 140 Ibs
Saindoux:
Enseaux 201fis..

Charbon de bois, volailles, s. 50 lbs. 1 10 
Charbon de bois, poussins, s. 501bs 1 10 
Lait écrémé en poudre . 9 00 
Huile de foie de Morue

1ga11on. ..............85
Moulée pour la ponte $2 10 et $2.25 
Moulée pour poussins ... 2 40
Moulée pour croissance 2 25
Grains mélangés pour poules 1 80 à 2 00 
Grains broyésfins, poussins. ..........2.25

..... 2.10
126

LARD SALÉ
Gras de dos:
30 x 40 more. (200 lbs au baril) , $30 00
40 x 50 morc (200 lbs au baril) . , . 29 75
50 x 60 morc. (200 lbs au baril) : ., 29.50
60 x 70 morc (200 lbs au baril).... 29 25

Clear fat:
25 x 35 more. (200 lbs au baril) .... $28. 50 
Canadien Short Cut, gras et maigre 24 00

SOYEZ ( PUTAIN d‘obtenir le plein pri 
vieux bijoux en or, dents en or, etc. 1 a 

vor et recevez argent Nous payons, 
■ir ‘ - " u « $6 00; 10 karats S7 (0), 14

strate, 513.00
port.’ i’rox inciai let

S Appleton, Toronto. VI.G

a: gros, poulets. . . 2 25

Prix de dernière Heure
Mardi, 30 janvier 1934
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CONSULTA
. PAR L AVISEUR LEC 

AVIS IMPORTANT Nos correspondants 
des règles suivantes établies par le journal: 
ration: c est pourquoi toute demande de rer 
411e correspondant est abonné: 2. Les quest 
consultant n’est tenu de répondre qu'aux q 
les choses de la vie rurale. Les cas extraorc 
raiter ntre le correspondant et l’avocat;
arrocat consultant peut exiger des honorair

VENTE, Q. A a vendu un cheval à R. 
enquis si ce cheval avait des défauts cache 
réhondu qu’il ne lui en connai sait pas 
avait toujours donné un très bon service, 
mandé si le cheval avait le souffle. A a i 
que le cheval avait toussé au printemps mi 
lui avait fait prendre des remèdes et que 
était disparue; que subséquemment ce 
avait mis au pacage et n’avait pas tr 
4 a ré que sur ce point là il ne pour 
garas . e cheval qu’il ne connaissait rien « 
maladie et que lui B il connaissait cela 
maquignon et qu’il devait, en conséquence 
miner et prendre toutes les précautions néce 
pour ne pas faire subséquemment à A q 
reproches que ce soit. B a répondu: quand j 
j endure mon mal. La vente a été faite subs 
ment avec les représentations susmenti 

* partie payable comptant et la balance à 
jours, en présence des trois garçons de A 
ques jours plus tard B, à la requisition de 1 
garçons de A. a déclaré qu’il était des plu 
fait du cheval et qu’il avait l’habitude d’é 
ses chevaux mais que celui-là il désirait Q. 
A I expiration des trente jours convenus, A 
une lettre de B l’avisant que le cheval , 
souffle et de voir à aller le chercher. Que 
les droits de A?

Rép. à R. B. - Le vendeur est tenu de a 
1 acheteur à raison des défauts cachés de 1. 
vendue et de ses accessoires, quj la rendent 
pre a 1 usage auquel il la destine ou qui din 
tellement son utilité que l’acquéreur ne l’au: 
acheter, ou n’en aurait pas donné si haut p 
les avait connus. •

le vendeur est tenu des vices cachés 
même il ne les aurait pas connus, à moir 
n ait stipulé qu il ne serait obligé à aucune gi 

l’action rédhibitoire résultant del’obliga 
garantie à raison des vices cachés, doit être i ave gence raisonnable, suivant la nat acuivant l’usage du lieu où la vent

Si A, lors de la vente, a représenté les fa 
quels a B et ignorait réellement si le cheva 
le souffle, B en supposant A de bonne foi a e 
séquence, d’après les représentations ci-hau 

|tionnées, assumé le risque et, A tout évén 
aucune garantie n’a été consentie quant ? 

| particularité que le cheval pouvait avoir a souffrir du souffle. °’r’ 4
B par contre s’est compromis en se dé. 

satisfait du cheval mais, si cette affaire vient, 
les tribunaux, il serait difficile de faire la

• car tout probablement B niera cette décla 
Tout de même B ne serait pas dans un délai 1 

. nable, d’après les détails fournis, pourinstit
: action rédhibitoire.

Dans un cas semblable, il est important d 
sulter un avocat car lui seul, après de mi 
questions, pourra savoir le pour et le con 
toute cette affaire et vous aviser d’une ir 
définitive, à savoir lequel de A ou de B a € 
telle ou telle autre ligne de conduite En 
luence, je vous aviserais de consulter votre a

PENSION ALIMENTAIRE Q,,. 
ans une jeune fille s’est mariée avec un lequel 8 était déjà marié deux fois. Il a e 
enfants de ses deux premiers mariages 
troisième femme quatre enfants sont nése tous décédés. Cet homme a prêté et donr 
argent à ses enfants des premiers mariages 
ces derniers ont les moyens de pourvoir au 
soins de leur père et belle-mère Cette f 
possède elle-même à peu près $2.000 00 
mariée en séparation de biens. Est-elle ten 
Sant: SES soins d’hôpitaux, son mari s’y29 que les enfants issus des deu: 
miers hiages sont obligés de payer?
Rép. à J. M. G. 1. Les époux se doivent ellement fidélité, secours et assistance.

Le mari est obligé de recevoir sa femme et 
fournir tout ce qui est nécessaire pour les U 
de la vie, selon ses facultés et son état

1 De plus les époux, s’étant mariés en sépa 
de biens, doivent avoir mentionné A leur € 
de manage que le mari seul supportera les c 
du mariage.

2. Les enfants doivent des aliments à leu 
et mere et autres ascendante qui sont dans le l 

Les alimenta ne sont accordés que dans 1: 
portion du besoin de celui qui les réclame et 
fortune de celui qui les doit.

COMMISSION MUNICIPALE BILE HYPOTHEQUE.- Q. 1. Une corporation m 
pale actuellement sous la commission muni 
me doit un certain montant prêté sur billot 
mande, quel moyen dois-je prendre pour r i cette somme?
. 2- Je suis un créancier hypothécaire et le 
leur s’est engagé à payer ma créance en c 

| par versements à tous les six mois, et ce er 
des intérêts. Le débiteur prétend être dans 
possibilité de payer et le versement en tapi 
les intérêts. Quels sont mes droits’
Rép. à W. B.— 1. Il est défendu de par 
instit an des procédures ou de les continuer c 

ration municipale qui s’est prévalu 
i de la loi de la Commission Munie

de Québec. Si vous avez réellement besoin d 
argent, la meilleure ligne de conduite serait de 
suggérer que vous vous adressiez A M. Oscar M 
Sous-Ministre des Affaires Municipales, et il 
certainement tout ce qui lui sera possible de 
niere à voua donner justice.

2. Comme créancier hypothécaire vous avez 
ours le droit de vous pourvoir en justice C 
votre débiteur pour être remboursé de votre 
Depuis la Loi du Moratoire sur les créances 1 
th caires, il vous faut suivre certaines formalit 
votre débiteur doit être en défaut d’exécuter 
taines obligations de.sa part. J’ai déjà cité au 
dans les numéros antérieurs tous les détails.

toute 
dispos

‘ette Loi sur le Moratoire et je vous y réf re.

FRAIS D’UN SEC RÉTAIR E-TRÉSOR 11 
0. Le se rétaire-trésorior a-t-ille droit de ch 
15 du cent mots et $0.50 pour tout certificat
Rép. à E. R.- T’ai 473) réponidn affirn : lise 

" zuiBSPe a plosiguns reprises elje vous r 
numleros antrieurs Dont plus amples info

MIL

TRÈFLE

LUZERNE

C
Texte détérioré

Avis aux cultivateurs
Je suis acheteur de graines, grains de semence aux plus 
hauts prix du marché. Adressez vos échantillons à

M. EUGÈNE BOIS.

AVOINE

ORGE

ETC.
Québec.98 Si-Pierre.

TABLETTES TOUSSINE
POUR LES CHEVAUX

Contre Toux, ( yourme. 
Bronchite et Souffle. 
Excellentes aussi pour 
donner l’appétit, ren- 
forcir, priher le sang 
et faire mener Elles 
débarrassent aussi des 
vers. Pourquoi vous 
exposer à perdre votre 
cheval pour la molique 
somme de 50c.? Une 

nauteille de Toussine prise le printemps et à 
l’automne assure la santé de votre cheval

Expédiées FRANCO sur réception du prix: 
$0.50€ la bouteille. En vente aussi à Québec, à 
la Phartnacie Brunet, rie St-Joseph
Dr JOS. COMTOIS, St-Barthélemy, P.Q.

COMPARAISON DES PRIX
2 février 

1933
31 janvier

1924
1 février

1934

.2431 
29 
26

.0714 
05, 
6

9 50

2016
18
21 
07 
04 84
06

4.00

42
60
35
11 
(6
10) 4
91

Beurre No 1, Past
Œufs Frais ...... 
Poulets engraissés au lait 
Veau x de lait vivants 
Bouvillons vivants choix 
Agneaux printemps. 
Porcs vivants ......................

2
6
6
8
8
8
8 

e
 
t
o
r
i
c
e
s
t
s

8
8
8
8
8
8
0 69 §

70
37%2
37/2
42/2
43%
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Clair - riche - savoureuxCONSULTATIONS LEGALES
PAR L’AVISEUR LÉGAL DU "BULI ETIS DE LA FERME"

AVIS 1IMPORTANT Nos correspondants que cette page intéresse sont instamment priés de ten ir compte ■ 
des règles suivantes établies par le journal: 1. Seuls les abonnés peuvent bénéficier de ce sers jt e de consul- 
tation: c’est pourquoi route demande de renseignements doit être signée, afin que nous puissions constater. 
51 le correspondant est abonné; 2. Les questions doivent être adressées directs ment au Bulletin; 3 L'avocat ! 
consultant n'est tenu de répondre qu'aux questions ordinaires usuelles, concernant les lois qui gouvernent 
tes choses de la vie rurale. Les cas extraordinaires, ou qui nécessiteraient une longue étude, sont choses à 
traiter entre le correspondant et l'avocat; 1. Si le correspondant désire Te repons immédiate par lettre, 
avocat consultant peut exiger des honoraires.

eure
FF4

JX VERTES fournis par
OVIDE GODIN",
Grant, Québec.
sont F.O.B., Québec et 

en enlevées. Peaux avec 
hées sans sel payées soi

VENTE. Q. A a vendu un cheval a B. B s'est FAILLITE OU SAISIE IMMOBILIERE Q.t 
J’ai vendu il y a sept ans une terre pour la somme 
de $1.000.00 comptant et la balance remboursable 
par versements dans un délai de huit ans avec 
intérêts. L’acheteur ne parait pas solvable actuel- 
lement, a perdu un procès dernièrement et n’a pas 
payé ses cotisations et repartitions d’église, mais 
l’acte de vente pourvoit à une première hy pothé- 
que. S’il fait cession de ses biens ou si l’immeuble 
est saisi, est-ce que toutes les dettes figurent sur 
le même pied ou si ma créance hypothécaire passe 
en premier lieu?

2. Est-ce que les frais d’avocat passent avant 
ma créance hypothécaire?

3. Est-ce que le défaut par l’acheteur de payer 
ses versements me donne le droit de reprendre : 
ma terre avant le délai de huit années ou suis-je en 
droit de le forcer à payer la balance due immédiate- 
ment?

Rép. à L. M. B. Advenant que l‘acheteur prenne, 
avantage de la loi de faillite ou que même l’immeu- 
ble soit saisi, votre créance hypothécaire passe ! 
avant toute créance ordinaire, de sorte que vous| 
n’avez pas à vous occuper, quant à l’immeuble ; 
qui vous intéresse, des autres dettes de l’acheteur.
Advenant la faillite de l’acheteur ou la saisie de' 

l immeuble, les frais d'avocat passent avant votre 
créance- hypothécaire et de la manière ci-après 
déterminée:-

(a)oLes frais de justice et ceux faits dans l'intélét 
commun;
(b) Les frais funéraires lorsque le produit des [ 

biens meubles s est trouvé insuffisant pour les ac-j 
quitter;

(e) Les frais de dernière maladie sons la même 
restriction que les frais funéraires:

d) Les frais de labours et de semences
(e) Les cotisations et répartitions;
(f) Les droits seigneuriaux:
(g) La créance de l'ouvrier, du four pissen de 

matériaux, du constructeur et de l’architecte.
(h) Celle du vendeur;
(i) Les gages des domestiques et des employés 

des compagnies de chemin de fer sous la même 
restriction que les frais funéraires. -

3. Le vendeur d'un immeuble ne peut demander 
la résiliation de la vente, faute par l'acheteur d'en 
payer le prix, à moins d'une stipulation spéciale à 
cet effet.—

En conséquence, vous avez le droit de reprendre| 
votre immeuble si ce droit est déclaré dans le con- 
trat, sinon et même pour le cas où ce droit serait 
mentionné, à moins de conventions contraires, vous 
avez toujours le droit de poursuivre votre débiteur 
pour tout ce qui est dû à la date de l'institution de 
Faction, et même pour ce qui peut échoir subsé­
quemment si ce droit vous est accordé dans le rob- 
trat.

HYPOTHEQUE ET VENTE PAR CONSEIL 
DE COMTÉ. Q. Un immeuble que j'avais vendu 
m'a été remis par l'acheteur sur son défaut de 
paiement, conformément aux clauses du contrat 
intervenu. Lors de la reprise de l'immeuble, j’ai 
constaté que l’acheteur l’avait grevé d’une deuxiè- 
me hypothèque. J’ai fait les démarches nécessaires 
pour faire vendre cet immeuble pour les taxes par 
le Conseil de Comté. Je désirerais savoir si par la 
vente du Conseil de Comté la deuxième hypothèque 
disparait, jusqu’à quel montant je dois enchérir ; 
pour me protéger?

Rép. à O. L.—Ceux qui n’ont sur l'immeuble 
qu’un droit suspendu par une condition on résolu- 
tion dans certains cas, ou sujet à rescision, ne peu- 
vent consentir qu’une hypothèque soumise aux 
mêmes conditions ou à la même rescision.

Il faut en conclure que votre acheteur n’avait pas 
le droit de grever d’une deuxième hypothèque, 
ou que, s’il avait ce droit en autant qu’il jouissait 
des privilèges à lui conférés par le contrat de vente, 
cette hypothèque devait disparaitre lors de la 
reprise par vous de l’immeuble en question et vous 
avez tout intérêt à entreprendre les démarches 
nécessaires ou instituer les procédures voulues à 
eet effet

J’ai déjà cité à plusieurs reprises l’article, du 
Code Municipal relativement aux effets de la vente 
d’un immeuble par le Conseil de Comté et je vous 
réfère aux numéros antérieurs pour plus amples 
informations, tout en vous déclarant d’une manière 
spéciale dans le présent cas que les hypothèques 
sont purgées par telle vente.

Il est très difficile de vous aviser pour savoir 
jusqu’à quel montant vous devez offrir lors de la 
vente par le Conseil de (‘omté car, en résumé, c’est 
votre propriété qui est vendue pour taxes et, si 
vous voulez l’acheter, vous devrez toujours mettre 
quelques sous de plus que le montant offert par le 
dernier enchérisseur. Je suis porté à croire qu’il 
aurait été préférable pour vous de consulter un 
avocat avant d’entreprendre les démarches néces- 
saires pour faire vendre cet immeuble par le Con­
seil de Comté, car le tout sera à votre préjudice 
et il en résultera probablement que le deuxième 
créancier hypothécaire essaiera de prétendre, 
comme il a le droit sous les présentes circonstances 
qu’il devient premier créancier hypothécaire et 
offrira un montant suffisant pour payer les frais, 
les taxes, la créance privilégiée et même le montant 
de son obligation, de sorte que vous il vous faudra 
payer tous les frais et même le montant de la deuxiè- 
me hypothèque. S’il est encore temps, je vous con- 
seille de consulter votre avocat immédiatement 
et ce dernier vous avisera tout probablement de 
payer les taxes et d’éviter la vente par le Conseil 
de Comté, pour subséquemment instituer des pro­
cédures et faire purger votre immeuble de la deuxiè­
me hypothèque comme c’est votre droit.

DOMMAGES.- Q. Alors que j’étais à l’emploi 
d’un cultivateur je me suis fracturé un bras par 
suite de la négligence et de l'imprudence de ce 
cultivateur. Les frais de médecin ont été payés 
par le cultivateur. Suis-je en droit de réclamer 
mon salaire durant le temps qu’il me sera impossi- 
ble de travailler?

Rép. à E. E. Tonte personne capable de discer

exquis si ce cheval avait des défauts cachés. A a 
répondu qu’il ne lui en connaissait pas et qu’il 
avait toujours donné un très bon service. B a de- 
mandé si le cheval avait le souffle. A a répondu 
que le cheval avait toussé au printemps mais qu’il 
lui avait fait prendre des remèdes et que la toux 
était disparue; que subséquemment ce cheval 
avait 

garai
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jmaladie et que lui B il connaissait cela et était

maquignon et qu’il devait, en conséquence. l’exa­
miner et prendre toutes les précautions nécessaires 
pour ne pas faire subséquemment à A quelques 
reproches que ce soit. B a répondu: quand j’achète 
j’endure mon mal. La vente a été faite subséquem­
ment avec les représentations susmentionnées, 
partie payable comptant et la balance à trente 
jours, en présence des trois garçons de A. Quel- 
ques jours plus tard B, à la requisition de iun des 
garçons de A. a déclaré qu’il était des plus satis­
fait du cheval et qu’il avait l'habitude d’échanger 
ses chevaux mais que celui-là il désirait le garder. 
A l’expiration des trente jours convenus. A a reçu 
une lettre de B l’avisant que le cheval avait le 
souffle et de voir à aller le chercher. Quels sont 
les droits de A?

Rép. à R. B. - Le vendeur est tenu de garantir 
l’acheteur à raison des défauts cachés de la chose 
vendue et de ses accessoires, qui la rendent impro­
pre à I usage auquel, il la destine ou qui diminuent 
tellement son utilité que l’acquéreur ne l’aurait pas 
achetée, ou n’en aurait pas donné si haut prix, s’il 
les avait connus.

Le vendeur est tenu des vices cachés, quand 
même il ne les aurait pas connus, à moins qu’il 
n’ait stipulé qu’il ne serait obligé à aucune garantie.

l’action rédhibitoire résultant de l’obligation de 
garantie à raison des vices cachés, doit être intentée ave genee raisonnable, suivant la nature du ricuivant l’usage du lieu où la vente s’est

Si A, lors de la vente, a représenté les faits tels 
quels à B et ignorait réellement si le cheval avait 
le souffle, Ben supposant A de bonne foi a en con- 
séquence, d’après les représentations ci-haut men- 
tionnées, assumé le risque et, à tout événement, 
aucune garantie n’a été consentie quant à cette 
particularité que le cheval pouvait avoir, A savoir: 
souffrir du souffle.

B par contre s’est compromis en se déclarant 
satisfait du cheval mais, si cette affaire \ient devant 
les tribunaux, il serait difficile de faire la preuve 
car tout probablement B mera cette déclaration 
Tout de même B ne serait pas dans un délai raison- 
nable, d’après les détails fournis, pour instituer une 
action rédhibitoire.

Dans un cas semblable, il est important de con­
sulter un avocat car lui seul, après de multiples 
questions, pourra savoir le pour et le contre de 
toute cette affaire et vous aviser d’une manière 
définitive, à savoir lequel de A ou de B a droit à 
telle ou telle autre ligne de conduite. En consé- 
ruence, je vous aviserais de consulter votre avocat

PENSION ALIMENTAIRE. Q. 1. n y a 20 
ans une jeune fille s’est mariée avec un veuf, 
lequel s’était déjà marié deux fois. Il a eu des 
enfants de ses deux premiers mariages. De sa 
troisième femme quatre enfants sont nés et sont 
tous décédés. Cet homme a prêté et donné son 
argent a ses enfants des premiers mariages mais 
ces derniers ont les moyens de pourvoir aux be­
soins de leur père et belle-mère. Cette femme 
possède elle-même à peu près $2,000.00 et est 
mariée en séparation de biens. Est-elle tenue de 
payer ses soins d’hôpitaux, son mari s’y refu- 

2. et que les enfants issus des deux pre- 
miers h liages sont obligés de payer?

Rép. à J. M.G.L Les époux se doivent mutu­
ellement fidélité, secours et assistance.

Le mari est obligé de recevoir sa femme et de lui 
fournir tout ce qui est nécessaire pour les besoins 
de la vie, selon ses facultés et son état

De plus les époux, s’étant mariés en séparation 
de biens, doivent avoir mentionné A leur contrat 
de mariage que le mari seul supportera les charges 
du mariage.
2.Les enfants doivent des aliments à leur père 

et mère et autres ascendants qui sont dans le besoin.
Les aliments ne sont accordés que dans la pro- 

portion du besoin de celui qui les réclame et de la 
fortune de celui qui les doit.

COMMISSION MUNICIPALE. BILLET ET 
HYPOTHEQUE.- Q. 1. Une corporation munici- 
pale actuellement sous la commission municipale 
me doit un certain montant prêté sur billet à de­
mande, quel moyen dois-je prendre pour retirer 
cette somme?

2. Je suis un créancier hypothécaire et le débi- 
teur s’est engagé à payer ma créance en capital 
par versements à tous les six mois, et ce en plus 
des intérêts. Le débiteur prétend être dans l’im- 
possibilité de payer et le versement en capital et 
les intérêts. Quels sont mes droits?

Rép. à W. B.-1. Il est défendu de par la loi 
i instit des procédures ou de les continuer contre 
toute ration municipale qui s’est prévalue des dispose de la loi de la Commission Municipale 
de Québec. Si vous avez réellement besoin de cet 
argent, la meilleure ligne de conduite serait de Vous 
suggérer que vous vous adressiez À M. Oscar Murin, 
sous-Ministre des Affaires Municipales, et il fera 
certainement tout ce qui lui sera possible de ma- 
nière à vous donner justice.

2. Comme créancier hypothécaire vous avez tou- 
jours le droit de vous pourvoir en justice contre 
votre débiteur pour être remboursé de votre dû. 
Depuis la Loi du Moratoire sur les créances hypo- 
thécaires, il vous faut suivre certaines formalités et 
votre débiteur doit être en défaut d’exécuter cer- 
taines obligations de sa part. J’ai déjà cité au long 
dans les numéros antérieurs tous les détails quant

Fette Lui sur le Moratoire et je vous y réf re.

FRAIS D’UN SECRÉTAIRE-TRÉSORIER.- 
0. Le se rétaire-trésorior a-t-ille droit de charger
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